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1 BL [. P. CORRIE me CLU
. ONT A VENDRE DES
TUXAUX DE DRAINAGE,

Tuyaux de Beuilloires, |Viment de Québco,
Tuyauxde pate à l’huilo |Ciment de Portland,
Tuyaux à Eau de chaux,
Peiutures, Tuiles à pavage,
Mastic, Tuiles à égoûts,
Terre à brig'e Couvre cheminées
Briques rafvotairer, Vases de jardius.

Cimont Romnin pur,
Sofus Americuins, Chaises, et 'Ressorts do Lit,

cte,, ete., ete.

NS" 100, RUk pes SŒuns Gnises,
Coiu de la ras William.

19 juin T&vu tlé—Gru—237
 

 

DR. L. ©. THAYER.
GEULISTE ET AUAISTFShi

Gradue ds "fTmversité McGill, Licencié
su Coilége des Médecins et

cawurgieus, lête.,
Est maintonant à Moutréal ot tient son Bureau
et Résidence eu No. 335, rue Notro-Dumo, au-
deesns de MY. Laurent et Laforce, Murcbands de
Pianos, où il pourra être consulté sur toutes les
maladies des Yeux ct des Oreilles, Les Yeux lou-
ches sont giérisi nstantanémeut.

Personnes pucries par le Dr. Thayer :
M. ltégis Prévost, No. 5:38, rue St. Laurent,

était nveuglo de l’œil droit depuis Lt aus, et eu
büchant, vu éolat de bois le frappa aufront et lui
fendit l’œil gauche - il est reste sans vue. [1 l'a
ro:ouverte eutié-ement grâce nux soins da Dr
TLayer.

Mademoiselle Jarolins Churbonneau avait un
forte outlamme tin: duns les yeux; elle tut guéri-
completemceat
Le Dr. Thsyerunite nussi lo Catare ct autres

walndiea semblaures.
Heures de Bureau : de 9 bh. a. mm à 6 h. p, mu

Z21mui 1866 — 182 lu—tlé
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DFMENAGEMENT.

Le Soussigne end la liberté d'informer ses
nmombretsses pratiques et les imprimeurs de In
province, qu'il « té-nénagé ses Ateliers du No. 70
rueSt. [Praag ds Aavier, aux spacieux logements,
No.32 Grande ue St. Jacques, (vis-à-vis le St
Lawrence Halls. Les nouvelles luciliiés 1nainte-
nant a sa disposiion lui dounent lieu d'espérer
que l'encourswent excessivement fibéral qui lui
n Été neceordéj urqu'à ce jour lui sera continud.

Cachets, Tuterignes, Quotations, Garuittres en
Métal, toujours e- mains.

Les Banquierse ? legs Marchands trouveront leur
ntérôts a examinarses Presse a Estumper avant
de s’en pourvoirsilleurs.

CHARLES ROBERTS,
32 Grande ne St, Jucques

’ÆTNA : COMPAGNIE D’AS-
4  SURANCE SUR LA VIE.

Recettes pour l’anuée finissant 1r Nov. £3,3V9,907
Nouv. polices ot 8 1 dee. 13,614

“ ¢uize3 en novembre sculement 1,360
La some ToTALE dos profits cat divisée tous les

ng entro les assurds.
Dividende pour 18665: CINQUANTE POUR
"ENT de In prime.
Uno muitié des recettes fuites au Cnnada eat

Wvestie duns cette province.
Toutes les réclu-nations dang I’ Amériygne Bri-

Anniqueevut réglées cu or.
Presque toutes ley polices sont émises sur le
“iuoipe de nou-confiscation.
Une partie seulement de la pritne annuelle duit

payée comptant, l’autre moitié se Louve étre
; € par les profils.

La Uompaguis n'ussuro exclusivement que
contre la mort, co qui la rend sûre et solide Elle
n’assure pas coutre le fon.

Sucoursale Sritannique-Amériouins, 85 rue st.
François-Xavier, au-dessus du Lurevu de lu Cou-
paguie d’Assuraucs ton contre le ‘ou, Muntreal.

8. PEDLAR et UIR, Adwinistrateurs.
17 decembre 1848. 16 juil—la

 

1 D'ÉLECTROTYPIE ET
E STEREOTYPIE.

.

sept 2m 338
 

 

MODES DE NOEL.

Si vous désirez avoir un manteau bien faut,
un chapeau à la dernière mode, et dv mugaifiquo
robes allez chez.

COX & STINSON
38 Rue Notre Dame.

Un loi de crinolines à vendre à bon marché.
25sopt--319 la

 

EORGE ARMSTRONG DE LA
Place Victoria, vend mainte-

neut tes meuvles & dix pour cent au-dessous des
prix ordinaires pour argent comptant,—daus lu
vue de réi‘luire son assortiment.

Il a toujours à vendre une grande variété de
coroueil métalliques brevetés de Fisk, pour la
veuto désquels il cat lo seul agent pour le Canada.
N. B.—Tous les autres cerçucilsm étalliquos ne

tont que des imitations de ceux-là.
22 déo 1m 43
 

ESSIEURS, rappelez - vous
du Restaurant de Robert Frcek,

No. t01 ruo Crnig, ontro les rucs Bleury ct
Hermine,

unoDE MÉbL A TROIS HEURES.
déo 25 - 40

TABLISSEMENT de Tein-
i. turier de Montréal ayant obtenu une
‘Médaille.—Bureaux, 13 cue Bleur Tous ordres
pcur Teindre, Dégraisser, ato., exéautés prompte-
mentet efficacement.
Hardes ‘d’Hommes nettoyées en 48 heures et

rendues‘presques nouves. Un teint en voir et eu
brun tous ics Meroredis.- ,

JOSEPH BOESE._ Toept—804 6m

N “ SAMUEL CHARES"'offre
e en vonte 200 Pièces de lPlanelle

Jurge à UN SILELING-'LA VIERGE; aînei qu’un
bel' assortiment du Marol adises;d'Automno, ‘nu
No. 8 Rue St. Luvucut, Enseigne à

1

 

 

a Pavillon

 

8 Ru
gent deliUnjun

AWNattonule‘çour tout le district de Québeg: kat
en conséquences autorisé a recevoir des abonhe-
ments et annonces pour le dit Journal et ses re-

seront regardés comme paiement au bureau de

St. Jonchim Hnuto:Ville;zest

 

$5 00
6 00

Par Ml-c.0coscocucncunn0 eau so20 0vau0e 82 00

Les (rassas osteson 3 la charge del’abonnd,

| à distribuer, entre tons: ceuxqui. viendront - faire

St..Gabriel. L'UNION NATIONAILElse. Mardi, 6 Janvier 1867.
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[PREPARATIONS pour LES DENTS.

Philodonte,
Sozodont, .
Odont de Rowlands,
Udus Kallunteriss,

Pâte de coriso pour les donts
Pâte Parisienne pour les Dents,
Poudre de Rimrell pour les deats,
Savon de Thatchera pour do,

Craie cramphre,
Brusses à dents, à ongles, à choveux, poignes do
toilette, peignes fins ct poignes pour onfants.

À veudre par
J. GOULDEN,

Chimiste et droguiste,
Prés du Marché, Rue St. Laurent, No. 177.

JH ILODONT E.—Justement rogu un
assortiment considérable de PHILODUNTE

du Dr. Pourthier, et à vondre on gros et en détail,
chez

J GOULDEN,
Chimiste ot drogaiste,

Près du Marché, Rue St. Laurent, No. 177.
21 février 1866. ' 140

  
 

I PROFESSEUR A. B. SPINNEY,
Propriétaire de l’IvsTiTur Eutrerno-Meot-

CAL, 131 Grande Rue St. Jacques, offre ses remer-
ciments nazacitoyens de Montréal et des environs
pour l’encuur:gement libéral qu’il en a reçu,
durant les derniers six mois, et leur annonce res-
p-ctueusement qu’il continue de traiter avec le
plus entier succès, les VIEiLLES MaLaULES Cuno-
niques, Il invite tous ceux qui souffrent à venir
le voir, ses cousultations ne coûtunt rien. Allez
voug assurer s’il compreud votre malidie. S’il
peut vous guérir, il vous le dira ; s’il ne le peut
pas, il no vous le cachers pas. Ne

Le Dr. S. a un apoareil Electro-Maguétique
pour l’ex men des
MALADIES DE L'ESTOMAC EI DES POUMONS
Cet instrument lui permet de découviir la plus
légère maludie des poumons ou de tout uutre
organe interne, etil garœntit de guérir la cou-
somption, lorsqu'elle n’est pus trop avancée. Les
personnes soullraut des maladies suivantes :
Les Rhumatismes, Névralgre, Scrofute, Salt
Rheum, Membres contrefuitls ou Muscles con-

tract.es, Puralysie, Epilepsie, Maladies
de l'Lpine Dorsale, Danse de SL
Guy, Malu lies duFoie, Asthme,

Calarr ic, Maladies du

Ceur, cle., elc.,
feront bien de venir de suite. Ruppelez-vous que
la négligence cst toujours fatale; co qui peut
être guéri aujourd’hui, ne le sera pout-étre pas
demain, Venez et assurez-vous par vous-mêmes.

Heures de bureau, do *0 à 1, de 3 à 5, et de 7 à
9 heures,
N B Le prof. 8. extrait les dents sans douleur.
[3 Des MACHINES ELECTRO-MAGNETE-

QU LS pour Médecius, Dentistes et les familles,
sant veudues par le prof., qui doune tous las ren-
suiguements DÉCCSSAITEZ.

 

Ci-suit quelques-uus dee nombreux certificats
reçus par le prof. :
Cher Monsieur —Jo considère que je me ren-

drais coupable d'une grande injustice à votre
égard ct que je manquerais à mon devoir à l'égard
de ceux qui soulfreut, ai je no faisais pus counsi-
tre le soulagement que n'a procuré vutre traite-
ment. Avant d’avoir recours à vous, j'avais
souffert peudant prés de six mois d’une toux et
d'une maladie des poumons qui, à la fiu, devint
trè :-sérieuse, me rendant fuible et incapable
d'accoiuplir les devoirs et do jouir des plaisirs de
la vie. Il ÿ n environ quatre mois, jo me plagai
vous votre traitement, et je eui+ heureuse de dire
que ma toux à disparu, quo mes poumons sont
forts et que lu santé m'a été renlue. Je puis
seulement di:e et recommander à tous ceux qui
souffrent de paroilles malacies, de se placer sans
Héliui tous vutre traîteuent. En vous offrant mes
plus sincèces remerciements pour mon prompt
retour u lu santé,

Je suis, avec respect, votre, etc,

ELIZABETH MINTO,
506, ruc Bonaventure.

AUTRE EXTRAIT.

Cher Mousieur, —11 y à dix-huit mois, je devins
affecté d’une diarrhée chrouique par l’usage d’une
en insslubre et pour m'être exposé au mauvais
temps. J'ess-yai des médecins do New York,
muis sans sucued. Mu santé continuait a décliner
jour par jour, ma mulati+ devenait plus sérieuse
jusqu'au mois de fovrier, alors quo je suis venu
à Montréal, pour visiter un de mes amis, et je le
peusuis pour miourir ; mais grâce à la divine
Providence, on ms conscilla d'ess yer votre
nouvelle méthode do traiter ces maladies, et
maintenant, au lieu d’être compté parmi les morts
ou d’un squelette vivant, je jouis d’une bonne
sante, et je oruis que vous nvez été 1 instrument
dang les mains de la Providence qui m’u sauvé
d’une mort prémalurée, car je crois que sane
votro habile traitement, je ue sçrais plus de co
monde.

Je demeure avec reconnaissance, cher Profes-
seut, votre humble serviteur,

THOMAS WILKINSON,
Ruo Dourventure, près la Ruo des Seigaours.

UN AUTRE.

(her Monsieur,—Depuis cing a six temaines,
j'étuis afiligs d’une dyspepsio tres sérieuse.
J’avais etd toigné par ‘es plus habiles médecins
de Montréal Oe temps cn temps, je mo plaçais
suus leur truitement, et après avoic pris un
nombre considérable de médecines, il se trouva
quo mu muladio avait augmenté. Je dorenais plus
mal, l’appetit me manquait, j'étais troublé par
des seneutions doulouseuses, d’une posinteur et
d’une plénitude de l’épigraste, la costivité de-
venait dépressive, mon esprit s'affuiblissait, me
cuusanut un grand abattement, J’essayai do tous
les remédee anuoncés suns sucun résultat. Mes
@p-rances de retour a lu sunté commengaiont à
s’oteindre quand enfin jo résolus d’es:uyer Ia
méthode du truitoment du Dr. Spinney, Il ya
maintennut un pou plus do deux mois que je suis
sous le traitement du Professeur,etje suis heureux
de vous dise que je me trouve comme un autre
homme, débarrassé do ma muladie et jouissant de
lu vit Comme daus lcs jours passés.
M. l’Euiteur, Ayez ls bonté de donner place

à co certificat dans les colonusa de votre estimable
jyurnnl pour lu bénéfice de tous ceux ceux qui
souflrent de pareilles affections et à qui je conseille
d'atler voir immédiatement le Ur. Spiuney. Aves
les plus grands remerciements pour mou rétablisse
went rapide, je demoure votre, etc,

. WILLIAM STEPHENS,
. - No, 89, rue-teaton.

P. 8—Toute personno qui voudra avoir une
vonflrmation des faits ci-dessus, D a qu’àS'adres-
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Montreal’ Photographic Gallery pour:
les Etrôves du jour dec l'an, 10,00 ) Photographies

 

prendie, lcurs Photograpliies,pour un’fold goale-
ment;choi Ni - ola} Lo
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Coin des St. Laurent et Lagauchetière)|a qui
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———

 

CAPITAL, - . °. »

sont en mesure d’offrir maintensat au
sousotit ot des oxpitaux placés

Ajustement Fmmédiat des Réclamations.—Les
une haute position commerciale,
Avoc un esprit libéral et en homme d'affiires.

MARAUDEURS.
Quatre-vingt pour cent des profi

et les polices pour toute la vie,

En vertu d’un acte récent du Tarlemeut. une
mari, et cette police est à l’abri de touto suisic.

FREDERICK COLE, Sccrétaire,

Surintendant — A TELLIER
1 oct 1569

 

Departement du Feu
Le succès qui à couronnéles opérations de la compagnie n été de nature à satisfaire au-delà de

toute attente les directeurs, lesquels ont décidé d’élargir le cercle des opérations de
public canadion PARFAITE SÉCURITÉ, garantie par un fonds

jugeroat do toutes les questions qui sorunt soumises à lvar décision

Departement sur la Vic.
Les VOLONTAIRES qui s'assurent dans cotte Uamprzaie, peuvent,

s’enrôler pour la défense de la frontière ct REPOUSSER les incursions

ts qui proviennent de toutes les affaires qui concerneles annuités
1 soront diviséa puri les Porteurs de P

Toutes,les réolumutions sont psyées ua mois«près qua lu mort de1*

MORLAND, WATSON
OFFICR.—385 & 387 RUE ST. PAUL, MONTREAL,

| lusvecteur des ayences —T.

LANCTOT et THOMPSON — Editours-Proprictaires.

. + £2,500,000 Sterling.

la Compagnic. [1a

Directeurs et les Agents généraux occupant tou:

sans chargs extra
de CORPS de

olice 8yun* droit aux prolita.
sa8uré 11 éLé prouvé

épouse pout proudre nue police sur la vic desot

& Co, Agents Généraux poua le Can.

C. LIVINGSTON,
P.L.S., Hhwt Canada
 

La Compagnie d’Assurance
. ET DE

PLACEMENT DES CITOYENS

Bunreav : No. 30, RUE ST. FRANCOIS-

 

XAVIER,
MONTREAL.

18jauvier 1a~—111

(HAPLEAU & RAINVILLE

AVOCATS,
No. 66, RUE ST. GABRIEL, MONTREAL,

M. Chapleau suivra le district de Terrebonue et
les cirouits de Vaudreuil ot de Soulauges.

M. Rainville continuera à suivre le circuit de
Rouvalle.
28 auût 1866 juo—291

LA MAISON MORGAN & Cu.

COIN DES RUES

ST, JACQUES ET MeGLLL

A EN MAIN®

UNE IMMENSE QUANTITE

DE HARDES FAITES

POUR HOMMES ET ENFANTS,

EN GROS ET EN DETAIL,

PRIX MODERES
8:2—jno

RBBS
MACHINHS A COUDRE,

DE WEED
POUR LES

MANUFACTURES et Les FAMILLES,
Devant le public depzis 15 ans.

Ces moulins par excellence, sont à la fois

 Simples et forts,
font 1e point croisé, ~ la couture étant la mëmo
sur les deux cûtés, et cousentloule espèce d’étoiles
On garantit qu’ils donnent satisfaction. Veuillez

venir les examiuer avant d’acheter ailleurs.
Compagnie manufacturière de l'Amérique du

Nord,
CHARLES QUEVILLON, À gont,

Ne. 214 vue Notre-Dame,
la—~"'87

DUHAMEL & DROLET,
AVOCATS,

Ne. 28, rue 8t. Vincent, M niréal.
Jescrn Dunants. | Gustave A. Dreier

M. Drolet suivra lcs Cours de St. Jean.
26 sept 1866 12—320

18 août 1866.

 

 

A VENDRE

Un terrain de 3x76, situé eur la rue Montcalm,
en cotte cité, avec une muiron neuve, en bri jue, 4
deux étages dessas construite, portant les nos. 282
et 234 de la dite rue Montcalm.

—AUSSI—
Un autre terrain de 25x74, situé sur la rue Am-

erst, en cetie cité, avrc une maison neuve, en
brique, A deux wiages dessus construite, portant le
no. 190 de la dite tue Ampuerst.
Ces terrains sont commués.—Titres incontestn-

les. Pourprix conditions qui se:ont libérales
*udresser aux sousigodés,

GARAND & FREONETTE, Notaires.
8loct 2r No. 9, Rue 3t G brie -

CHEMIN DE FER LE GRAND TRONC
DU CANADA.

. DISTRICTCENTRAL.

CHANGEMENTS DANS LES TRAINS

LE ET APRES LUNDI PROCHAIN,le 15 cou-
Tant, le train Omnibus de St. Anno et Vaudreuil,
partant à 7.30 A.M, et revenant à- 5.15 P,M.
“* sera discontinué ”’. Le trein express du matin
rorcnant et le train express du soir s’en allant,
arréteront à Ste. Anne et Vaudreuil pour les pas
L ; - _ '

por : 0. J. BRYDGES,
LT - Directeur Gérant.

Montréal;0'Octisos, 0 ai
: JUGEZ POUR:VOUS;MEME.
‘QP :—Pourquoi’ payer’ $1.50 et $3:00 là
‘douzaine: pourdes!
lôraqu’à ln. galerie) anglo-américeine, No. 7 Riie
gnsventure,. vous Jourss ea avoixd'ausel bonsRsur2s. Cd, et 7s. ‘ed. Is doussine,  qui'vous sont

 

 

  N'oubliez pas de venir, car c’est chez lui seuil l'Union Nationale.
Le LANOTOT et THOMPSON.. _ 4

[A

que vous aurez satisfaction.
--19'cée : “1m=—40

au bout de “15minutes, que 1é temps soit
couvert ou non. Il faut venir à bonne beure pour
éviter 1a fouie. À veudre une belle collection

ums Terrotypes portraits do antals
Usovll a - ms ;

 

 
|

portraits de première.classe

PROVINCIAL” FLRE axo MARINE
INSURANCE CO. OF CANADA.

Compagnie d’Assurance * Provinciale®du
Canada sur le Feuel la Marine,

ETABLIE EN 1819.
MHox J. H. Oamknon, Président,
Lewis Morrair, Len, Vice-Président,

Janes Syonky Cock-n, Etr , Gérant.
Bureau à Montréal :

Corn Exchange, rue St. Sacremaut
Ban juiers :—La Bungue Commerciale.

R.T. ROUTIL,
Agent.

Jn—21226 juin 1866

  

COMPAGNIE D’ASSURANCE “ COMMERCIAL UNION,”
19 & 20 Cornnill, Mondros,

ville. 
Imperial Fire Insurauco Comvany j

of London. |
ETABLIE EN 18 3 - CAPLTAu, $1,000,050 2tg

Séc rite spéciale pour (ce Assureurs i
Cunadiens.

Comformément i la 26e Vict., chap. 43, cette |
Compagnie # investi

CENT MILLE PIASTRES
comme sécurité spéciale pour :es porteurs de po-
lice canadiens. On prend aux plus bus taux cou
rants, les [lisques sur Bâtisses, Mobiliers, Mar-
cEnndises, ete, dans des litoites de lu cité.
Pertes promptemeut réglées sans en référer nu

bureau de Londres.
W.R. RINTOUL,

Agent général pour le Cannda,
87 et 89 rue St. Frauguis-Xavier.

11 mai 1866. In—206

J. D. LAWLOR,
Manufactureur et Marchand !
de Machines A Couvre, invite
respectueusement les person-
nes qui sc proposent d’ncheter
des Moulins à Coudre, à venir
exuminerl’assortiment étendu

= et varie de Machines de pre-
mière classe qu’il nen magasin, avant d'acheter
ailleurs, Iloltrean vonte les moulins (muets) de
PLANER, BRANSDURF et Cie, pour tniliours,
cordonniers, ct les familles. ls sont construits
sur le plan des machines a coutre de Singer, munis
ils marchent presque saus bruit, et pour in beauté
de point ct puurla durée ct la gertitu te dil action
sont supérieurs à tout ce qui n jumais été offert
au publie. Il off ¢ aussi en vente des Machines
pouvant fuire n’importe quell: cou ure avec du
FIL CIRE, des Machines de SING ER, 4d notre
propre manufacture; des Machines do SINGi lt,
de In manufacture de Singer, New-York; moulins à
Coudre de C. IRWIN et Cie. premier prix; Ma-
chine pour famille de WILSON. GIBB =t Cie-
Aussi, toutes les Mnchines employées duns In ma-
nufncture des bottes et chaussures N. B. ‘Toutes
les Machines vendues par nous gout garnuties don-
ner la plus enticre satislaction, sinov, le prix
d'achat sera remboursé ! Soie, fil, coton, fil de

 

 

      
         

NOREIL, PRATT,
MEUBLIZR et SCULPTEUR,
DE GOUT ET DIS FANTAISIE,

30, Grande rue St. Laurent,
Remercic sincéremont ses amis et lo

public en général de I'emcourngement
qu'on lui à nocordé jusqu’à ce jour, et
informe le public quil tiendra toujours
en magasin un geand assortiment do
MEUBLES de goût, de fantaisie et uuis,

USS lels quo : Ameublements de Salon, Salle
à Diner et Chambre à Coucher, Side-Bourds, Cou-
chettes Feaniçnises à coîns ronds, Sofus, Clinises
en Crin, Bureaux, Lavomuins avec dessus en
inarbre eton buis, ets. eto.

11 fern aussi à ordre, cu: .me par le pnssd, tous
les Meubles qu'ou voudra lui commander.

ZA avril 1868. mo—192

 

GRANDE DECOUVERTE MEDICALE

REMÈDE INFALLLIBUE.
 

On a découvert récemmont un remè le qui gué
sit inf älliblemeut l’hy tropistc. On peut, pour en.
aire l'essai, se ls procurer ggrutuitement chez M.
A. Perrault, No. 15 Ruelle Pecrault.

M. lerrault a nussi le societ d'un remède pour
faice maigiit les perevnues (rop grasses sans nité
rer en rien leur an te,

DE PLUS
Ontrouvera chez lui lu bande Anti-Rhumatis-

male, ninsi que chez tous les pharmaciens de eutte
Las gt -rison est gerantio.

 

Les mualuwlies secrètes sont nussi traitées par M
Perrguit nvec le plus giund soin et un succes
prompt et assurée
3 nov 2—juno
 

COMPAGNIE DASSURANUR
LONDON & LANCASHIRE.

SUR LE FEU ET LA VIE
CAPITAL

 

$9,500,000,
 

SUCCURSALE AU CANADA :
No. 101, Rue St. Franç vis Xavier, Montréal.

DinzorEuns:
WiLtLAM Wonksas, éer., Président, Président de

In Banque de la Cité.
Jso Reprati, écr., Vice-Président, Banque de

Montréal,
DiNJAMIN II. LEMOINE, écr., Cuissier de la Ban-

que da Peuple,
Arex M. Decisne, écr., Percopteur des Douanes
Luvis Braunuy, éer., Gorant de lu Nouvelle

Cumpuguie du Gaz de la cité,
 

Risques contre le feu et sur la vie assurés à des
taux modérés
Avantages spéciaux ct extraordinuires aux por-

teurs de polices sur ln vie.
léchumations promptement réglées.

THOMAS SIMPSON,
Ageut géneralpour lo Canada,

À LOUER.

Vue cive de 75 pieda do long sur 21 de largeur
S'adresser a N. MARIEN,

Nos. 64et 77, 1uo Notre-Dame.

¢ (OLLEGE COMMMERCIAL de Montréal.—
C Le cours d études comprend la tenue des
livres, l’écriture et ia correspou-luace, l’arithmé-
tique cummercinle, lensciguement de In télégra-
plie, etc, et est spécialement u lapls pour propu-
rer In jeunssse à entrer daus le commerce, ou
pour former des tenours de livres, des comptables
ut des hommes de comptoir. Les pères de femille
sont respect1 -usement invités à prendre donnnis-
since du cours. Pour plus ninples .enseignements
s'wlresser suit persounellement où par lottre au
Collége, crin de la rue Notre Dame ot de ln Place
d’Auruses.

BRYANT, STRATTON & TASKER.
N B.—Ulazges du coir depuis 7h jusqu'à 9 h
23n 3m

14 nov—3m

CAVE
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 8toile, aiguilles, nuvetics, huile, et toutes esp
de fournitares pour Maakuines à Courtre, coustain-
ment à vendre. On appieud aux dumus à coudre
avec les Machines. Toutu espèce de Mnohines à
Coudre réparées et amélivrees par J. V. LAW-
LOR, 65 rue St. Su'pice, coin de PEglise Parois-
siale et de In rue Notre-Dame. Agents demandes
pour toutes les villes du Canada.

12 mui 1866. 1n—207

OUVERI' CE JOUR.
RESTAURANT DOLLY.

-_

 

Le soussigné prend la liberté d’annoncer aux
Messieurs de Montréal qu'il & osverta l’établisse-
ment bien conuu oi-haut designé, et les infurme
respeotiieusement qu’il «st prêt u leur eu:vir ce
que l'ontrouve do mieux duns une maisun de pre-
mière classe.

H. T, PRIVETT,
Ci-devant do Uamilton, H. OC.

859—jno.
 

Province pu CANADA, ACTIS CONCERNANT
District do Montrenl. LA FAluulle 18064.

DANS LA COUR SUPÉRIEURE POUR
LIS BAS.CANADA,

IN RE
DAVID BOUGEQIS LT SAMUEL

BOUGEOIS,tant comme ussociés sous
la ruixon socisle de “Bourgeois et
Frères” qu’individuellemont.

INSOLVABLES
Le vingt sixième jour do février prochain, à

dix heures du atin, ou nussitot que conseil
pourra être entendu, les Sous:igués feront appli-
oution à lu dita Cour pour une décharge en vertu
du dit acto.

D. GIROUARD,
Avocat des Insolvables.

20 déo - 41

A VEND

Une vonne créance hypoilhéouire de £880,
payable on quatre paiements sanuuels de $220,
avec ictérêt de 6 p. 100. À veudre pour $309,

 

RE

comj.tant. S’adtesserà
- J. B BROUSSEAU, avocat

juo No. 63, Petite ruc St. Jacques
 

UILE DE CHARBON.
* quarante-deux sous le Gullon—Vente

fonds entier de Lampes à l'Huileé de Charbon,
Chan leliers, Martinets, Lanter, ity ot’ Accessoires
deLampes, le tout à prix réduits, - ,
LAMPES À L'IUILE PROPREMENT NÉPARÉES

CharbonKerosine do Portland. et les ‘meilleures
Huilesconsdiemnes. xOn cifgarantit-la.sùreté et
1e duräbiti+6;.7 Pegcurs métriques de'Montréal

“ #7. ‘ALBERT F. RIPLBY, !
: i. Agent!

Dépét d'Huiles de Charbon de Is rue St. Laurent
. - EN GROS ET EN DaTAIL. : sau8 réserve au vieux dépot de LN Bennett, du |

«-zAusal, toujours en mains, 1+ ncillenre Hulté de’| ~

DINERS, REVEILLONS,
ETC, ETC, ETC.-

 

PASTILLES AU CUOCULAT, BATONS au
_ Chocolat Cryst lise ct Bonbons de luntaisie

'rystallisés, à In creme ds qualit# supérieure
LG tuuten demi boîtes ot à vendru à
L’ENTREPOT ITALIEN

À. McGLBBON,
BAIRD & CRAWFORD,

VDUFRE-NE & McGARITY,
T—js1jan CQ. D. MILLER & Cie.

C LEPAGE, Meublier, NO
152, Rue St. Laurent.

Fait toutes espèces de répurages, achète et

 

échanse des meubles de sccondes mains. Tiont
toujours en mains des meubles veufs.
U nor 2m
 

JC
Les amateurs de in bonue chair,~~le la cuisine

raugaise, anglaise, espagaole et italicnne — sont
respectuousement invitos pur M Jordan, le prince
des cuisiniers modernes, à venir s’asscoir à en
table Ils y trouvorout ce que le palais lo plus
délicat peut rêver do plus exquis pour l’estomao.

Service à touto heure du jour et de In nuit.
9 avril 1866. juo—179

 

 

H MCGILE, et Cie

Marchands À commission pour produite, épice-
ies ut .liquoure enseigno du quart de fleur,
Bätisses Yong. Montréa(Nas. 86 et 88, rue MoGill
t nos. 99 et 101 ruodes S:purs Grises, auront tou-
jours en maine .

Farine en quart ten smos, blé-d’inde et furine
de blé-d’inde, tard, beurre,fromage,jambon, épau-
les, etc, Epicarien. Thé, inelaseus, sirop, riz, tabec
snvon, chandelle, eto- Liqueura, Vins du Madère,
Port etSherry, waiskey, brandy, &o, &c.
Les prix

orge, pole et teturze,
20-mai 1866 6q—bh—lan—220
 

eo ‘'OIVIL'ETMILITAIRE,
No. 114, Grande rue St. Jacques.
N. B.—llicoomodages exéoutés avec soln. Cop:

Antidns libérales À ceux qui fourni
°2Teept -

4 +
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les plus élévés sout payés pouravoine

Q. GOUTMAN, TAILLEUR

rontleurs ‘étoffes-

OUR DEL'AN,

RTIN, Photographe du
Craig et St

Plorre—Rédaction dans les pris—ambeotroon
Carte do visites et Portraits pourcabinet d'anc
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EDITION QUOTIDIENNE
Premiéroinsertion...…........ 7 ote
Ohaqueinsertion subséquente, 3
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KP" Des arrungements très-faoiles et à borMarché pourront être faits pour la publicaticdes sunonces dans los deux Éditions dela camepagne.
Toutes Lettres d’Affaires, CommunicationsOorrespondances, etc, doivont ôtre adresséesfrancoau Bureau do L'Union Nationale, N, 22, rue St. Gabriel, aenate, 50
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MAUVAIS ŒIL

LE SPECTRE NOIR.

(Traduit de l'anglais.)
 

IV.—tes FEUX DE JOIE.

Suite.

Cependant, quoïgre le jeune homme, qui
avail accompli cet exploit audacieux, fit
passé comme la lèche qui sort de Pare, if no
{ut pas seulementreconna par Darley Davoren.
On commença à murmurer dans ta Toul, puis
bientôt à prononcer tout haut le nom de
Shawn, ct le secret fut ainsi conuu de tout le
monde. Ce terrible saut n'était plus dès lors
un miracle, mais une nouvelle preuve du ses
relations avue les fées ; et létranger vêtu de
noir, n tart autre, sons doute, que le roi des
fées en peasonne,
À cs moment, Mme Lindsay, peu charmée

de quelques ckuchotements à son adresse, fit
observer a Maria qu’ayaut assez vu de ces
scènes sauvages, on ferait bien de retourner
au logis Marin y sonseutit d'autant plus
volontiers qu’elle n’était venue là que par
deference pour les désits de son père. Te-
quérant done lescorte des deux frères; les
dames arrivèrent à leur demeure sans accident.

C'était la contume queles gens de qualité
se rendissent à l'auberge, dont la chambre la
plus vaste avait été transformée en salle do
vafratehissements et de dunses, mais seulement
peur les personnes les plus respectables et les
plus convenablement vélues. Toutes les
b:autés de ln ville et des environs s'y étriont
rendues,suivies de leurs admirateurs 5 entrain
état égal de partel d'autre. An anowent
où Lindsay ct ses hôtes allaient se retirer.
ceux qui avaient organisé lu fête, et in qui
appartenait la parole en cette occasion,
s'adressèrent à eux :
—Nous vous prious de vouloir bien faire

ucte de présence au bal, el nous espérons
mens qac vous u6 refuserez pas de remuer les
talons vous-mênies, tout en prenant quelques
rafraîchissements. 134 puis, it votre dépurt,
si Vous ne (rouvez pus un nouveau feu, haut
et brillunt, le diuble n'est qu’une veille femme !

Eu avançant vers l’aubergo, ils purent
constater que la bière et le whiskey commen-
guient à opérer. D'un côté, on se querellait ;
de l'autre, on se battait ; el ily avait bien
apparence que (out finirait par une bouteille
générale.
——Mon père, dit Charles à Lindsay, ne

feriez-vous pas bieu d'essayer do mettro la
paix là-bas ?

—Nullement, répondit le magistrat ; laisso-
les se caresser jusqu’au matin: îls annent cela,
el je me [ais un devoir de ue jumuis troubler
les plaisirs des pauvres gens. Cette réjouis-
sance H’auriot point de sel, s'il no s’y mélait
point un peu de bousculade,
—Oui, mais maintenant qu’ils ont bu, s’ils

n'épargeut pas les hourrus pour vous, ils ne
ménagent pis les huées pour snx mere.
—Tant pis pour elle, répondit lu père ; car

elle les mérite. De quel droit envois t-elle
mos baillis chasser le bétail des g ns sans que
j'eu sache rien, ou prendre la dime de la
volaille quand jui le dus tourné. Allons,
vicus, nous proudrons un verre de punch,
Luisse-les Grier et se battre : sans cola, point
de divertisseient, Charles,
Dans lu grande sallo de l'auberge, la scène

était fortunumée. It ne fuillait pas regarder
longtemps pour voir quo le scoptre de la
beaute ctuit tenu pur Grâce Davoren. Eu
co moment, sus beaux traits étaient encore
plus unumés et ses yeux plus brillants. Elle
portait sa nouvelle robe de droguet, et avait
ses nouveaux souliers et des bas bleus.
N'oublions pas su courte jupo à raies rougos
et bleues, qui, selon la coutums du jour, luissait
voir ses pleds cambrés. Sa tulle fine et
souple, les belles boucles noires qui flottaient
autour de son cou ujoutuient à une beauté
dont clle avait conscience, comme le témoi.
gnuit un certain air de supériorité et d’orgueil
qui caractérisait sa physionomie et brilluit
duns son regard.
—Hét Chailes, dit Woodward à demi.

voix, quelle est cette charmanto personne ?
-—Son père est un de nos tonanciers,

répoudit Charles ; et elle était sur lo point de
se warier, il y a quelques temps. Mais on
découvrit, heureusement, que son futur mari
était le chef d’une bande d’aventuriers qui
iufesto lo pays, le même, je crois, qui a sauté
par-dessus lo feu de joie.

—L'aimait-cile ?
—Ma fui, co n'est pas facilo à dire. Los

uns l'affirwent; d’autres disent que non.
Barney Cusseyassure qu'elle ne fut pus fâché
d’en être débarresséo quand il se fit aventu-
rier.

—DMais quel est ce ‘Barucy? Je ne l’ai °
poiut aperçu depuis que je suis à la fête:
—Tournez vos yeux de ce côté, à l’autre

goin do la salle, vous lo verrez dans toute sa
loire,
Woodward tourna les yeux du côté indiqué;

il put reconnuître Barney en compagnie d’une
‘jeune lille, qu'il avait vue le matin méme*daus
la demeure de Goodwin. Barney en avait
fuit la connaissance au temps où les deux
familles étaient encore unies. Mais Vatten-
tion de Woodward se ‘reports bientôt sur
Grâce Davoren. Celle-ci s'ayergut que le
Jeune gentilhomme avait les veux 'constam-
mont fixés sur elle, ot prit soudainua‘air de
llauteur aveo les jeunes gens ‘qu’elle avait
auparavant reçus sur un pied plus égal.

——Uharles, dit Woodward,il fast’ qu

danse avec. Grâve;' pensez-vous‘qu'elle merefuse qe at.» ot CRa

- —=Je'l'ignore, réplique son_frère.*"Mais
rien ne vous empéche de lo demsadet®!#9
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MIRATTEMENT SPECIAL des matadies |
I Scorctes do In Peau, des Teux, des

maladies de } Gorge ct des Poumons, des mala. |
ies du Cora , des maladies du Foie et de la

Vessie, Cior..

PAT. A. SOULACROIX,

Decteur a1éde cin et Chirurgien Français diplômé
de la faculté de Paris. bachelier es-luttres, biche-
lier :s-cciences-physiques, et élève de MM. Ricord
et Juzenuve, les célèbres médecins français des
wioladics secrètes.
Le Docteur Sovlacroix traite également toute

es nutres maludies tant medicales que chirurgi-
ules ct les mulndies des enfants.
Consultations : Touto ln journée der uis 9 heures

du matin jurqu’a 5 heures du coir, el de 7 henres
a 9 heures du soir.

OFFICE: RUE NOTHE-DAME, NO. 192,

Æt:-dessus du Docleur Mathieu, Dentiste.

nov 2m—
 

Le Soussigné soilicite respec
tueusement les personnes qui ont
l’intention d'assurer leur vie, de
vouloir bien s’adresser à lui au
numéro 22 rue St. Gabriel, caril
vient d’être nommé agent de la
Compagnie d’Assurance Ætna,
l’une des associations les plus
prospères et les plus sûres qu’il y
ait sur ce continent. Il fournira
-vec plaisir tous les renscigne-
ments et les statistiques concer-
nant l’institution qu’il représente.

T. THOMPSON.
BUBRAUX NO 22, RUE ST. GABRIIL,

Montréal

1ére EG dition.
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Depeches Speciales.
 

Prescott, 7 jan—MeNiel Clarke a été
réélu maire par 130 voix de majorité.

 

Cornwall, 7 jan.— Le Dr. Allen a été réélu
maire par 7 voix de tmajorité.

 

Ottawa, 7 jan.—Les élections municipales
se sont faites tranquillement. Les candidats

‘| vernements de Chino ou du Japon.

Une réclamation do même genre, bien que
beaucoup plus modeste était formulée le
mercredi, 12 décembre, mais par simple voix
Judiciaire, devant la première chambre du
tribunal civil de la Seino. Le gouvernement
américain venait, comme simple plaideur
devant les tribunaux français, demandèr la
condamnation do plusieurs armoteurs su
remboursement d'une sommo de 2 millions
800,000 francs, et voici comment peut se
résumer l'assignation délivrée à ces derniers
au nom du Président Andrew Jobnson.

11 commence par rappeler la note insérée
au Moniteur du 80 juin 186L par laquello le
gouvernement français, tout en reconnaissant
aux Etats sécessionnistes la qualité de
belligérants, avait cependant formellement
interdit aux citoyens français do concourir
d’une foçon quelconque à l'équipement et à
l'armement do tout naviro de guerre ou
corsaire de l’une des partis, ct leur enjoignait
de s'abstenir de tout acte pouvant être
considéré comme contraire à la stricte neutra-
lité qu'il entendait garder.

Malgré cette déclaration et les lois qui s’y
trouvaient visées, une société en participation
destinée à fournir des vaisteaux aux Etats sé-
cessionnisies, s'était formée en France, ot par
un traité du 15 avril 1863, M. Arman s’était
engagé vis-à-vis de M, Bullock, agent confé-
déré, it lui construire quatre bâtiments de
guerre avce le concours industriels, MM.
Voruz, Jollet, Babin, Mazeline et Dubigeon.
Le mix de chacun de ces bâtiments était de
1 milion 800,000 trancs payable a prix.

Lrautorisation nécessairo pour ia sortie de
ce matériel de guerre fut obrenue sur l'affir-
mation fuite au miuistère de la marine que
ces navires étaient commandés par un arma-
teur étranger qui les destinait à ua service de
navigation cowmerciale dans les mers de
l’extrême Orient, tout en se réservant de les
vendre comme bâtiment de guerre aux gou-

Mais dès
le mois d'octobre 1863 le ministère de la ma-
rine, informé de la véritable destination de!
ces navires, s'emprosssait do retirer son auto-!
risation du mois de juin précédent,
fois les constructeurs uvuient déjà touché.
dans l’intervale an premier à compte sur le:
prix convenu ; une somme de 2 millions
S00,000 franes parait leur avoir été versée |
pour cet objet par l'intermédiaire de la ;
maison Erlauger, qui servait à Paris d'inter-!
médiaire financier aux agents du chef des!
sécessionnistes.

Aujourd'hui que laguerre est terminée, le
gouvernement des Etats-Unis réclame aux
armateurs la restitation de toutes les sommes
qu’ils auraient ainsi reeues. ll soutient, pour
appuyer sa réclamation, qu’à lui seul appar-
tient ce druit, comme seul gouvernement re-

 
 heureux sont M. M. Lyon, Robertson,

Fentherstone, M-rtineau, Goulden, Guérard
Friel, Henn, Traversey, Bate, Bangs, Abbott
Rochester, Cunningham et Langford.

Tous les ministres qui s'étaient abscntés ne!
sont pas encore de retour,

Le bureau des inspecteurs de prison ont
tenu leur dernière séance aujourd’hui.
n’y aura pas de nominations de faites

dans les départements publics pour remplir les
vacances causées par les décès ou les destitu-
tions d'ici à ce que la confédération soit
établie, -

Le premier numéro du Volunteer Revieto|
est paru aujourd'hui.

’
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NOUVELLES AMÉRICAINES.

Washington, 7 jan.—M. Ashley, de l'Ohio,
a accusé, cetle après midi dans la Chambre
des rrprésentants, les Président Johnson de
erine de trahison. Il a déposé sur la table
des résolutions ordonnant au comité judiciaire
de s'enquérir des fuits et l'investissant du
pouvoir de quérir personnes et papiers qu’il
jugera utiles.

M. Spalding a proposé que ces résolutions
restent indéfimment sur la tables mais sa
proposition a été rejetéo par nne majorité de
66 voix.

Washington, 7 jan.—Le Sénat a renversé
le veto du Président sur le bill relatif au
suffrage des noîrs dansle Districi de Colombie.

 

NOUVELLES EUROPÉENNES.
 

Par le câble.
 

Londres, 7 jan.—On dit ici que le gou-
vernement anglais à décidé de ne pas interve-
nir dans le différend survenu entre la Grêce
et ln Sublime Porte, pourvu que la Russio
W’intervieane pas de son côté.

Les consolidés étaient cotés à 90% pour
argent.
Le banquet offert par le Royal Yacht Club

aux Yachtmen américain a eu lieu samedi.
Lord Alfred Paget présidait, On s’est
montré très sympathique aux Etats Unis dans
les discours.

Des avis de la Méditerranuée annoncent
que le Consul des Etats Unis dans l’Ile de
Candie a refusé de reconnaître le blocus établi
par les Cures parce qu'il manque d'efficacité.
Le Times dit que la nationalité polonaise a

cessé d'exister depuis les dernier décrits qui
viennent d’être émanés par le gouvernement
russe, :

Trieste, 7 jan.—Les nouvelles de Meramar
représentent Plmpératnce Charlotte comme
prenant du mieux.

Paris, 7 jan—On écrit de Madrid que le
gouvernement Espugnol fait de grands pré-

  

paratifs militaires en vue d’éventualités
insurrectionnelles,

a.

LES RÉCLAMATIONS AMÉRI-
VAINES,

La guerre civile américaine a donné licu à
des difficultés plus ou moins graves entre les
Etats-Unis et plusieurs puissances européenues.

à commerce américain a subi de grandes
pertes sur la mer causées pur les corsaires
Confédérés construits et achetés en pays
Beutres. De là les réclamations des Etat: Unis
dont le télégraphe nous a parlé plusieurs fois,
mais

si

succinctement qu’il ue nous en à donné
qu'une idée vague et incomplète.

L'article qui auit, que nous empruntons au
Courrier. des Etats-Unis, suppléera à ce qui
manquait dans nos reports: ;Ç
On sit’ que lea Etats-Unis. réclament à

l'Angleterre une somme de 500 millions pour
les dommages causés à leur commerce par le
corsaire Alabama .pendaut la’ guerre de la

…; Sécession. Ils ont choisi pour formuler cette
‘ Téelamation la voie diplomatique, o'est-à-dire
Ja ve de toutes, puisqu'elle implique

jet qu’à ce titre encore il a droit à ce rembour-

li la somme de 150,000, francs.

Telegraphie Generale.
| pour M. Andrew Johnson,le tribunal, sur les

! conclusions conformes de M. l’avocat impérial

connu et réguher des Etats-Unis, qu’en tout
cas la convention intervenue était f-auduleuse,
comme étant contraire aux lois de neutralité,

sement, ne fût-ce que comme indemeité du
tort que MM. Arman et consorts lui ont causé
en facilitant aux sécessionnistes les moyens de
prolonger leur rébellion.

Telle est, en résumé, la prétention formulée
par le President Andrew Johnson contre les
armateurs frangais.

Mais ceux ci, nvoquant le bénélice accordé
par la loi frangaise contre tout plaideur étran-
ger, lui ont opposé l’exception do la caution de
judicatum safvi, et demandé qu'elle fut fixée

Après avoir entendu Me Lacan pour MM.
Armun et consorts, ct Me Henri Moreau

Aubepin à admis l’exception invoquée, et or-
douce la consignation des 150,000 franes
demandés à titre de caution.
Une réclumation analegue avait été formu-

lée, en Angleterre, devant la cour de Chan-
cery, contre la maison de banque Frazer,
‘Frenholm et Cie, par le consul américain à
Liverpool. Cette maison était, comme on
suit, pépositaire des fonds et des marchandises
appartenant au gouvernement confédéré,
pendan tla guerre. Le gouvernement améri—
cain 1éclamait la remise entre les mains de
ses agents de tout le coton dont M M. Frazer,
Trenholin et Cio étaient encore dépositaires à
à l’époque de la soumission du Sud. Une
dépêche du câble nous apprend que le consul
américain à Londres, M. Morse, agissant au
nom du gouvernement de Washington a con~
senti à signer un arrangement sux termes
duquel MM. Fraher, ‘Trenhoim et Cie ont
restitué le coton qui se trouvait en leur
possession moyennant remise d’uno somme de
150 mille livres sterling qui leur était Que par
le gouvernement confédéré.

neeciBe

PÉLÉRINAGE DE L'IMPÉRATRICE
EUGENIE.

L’tmpératrice Eugénie doit aller prochaine-
ment à Home faire un pélérinage au tombeau
des Saints Apôtres. Ce voyage est pour
aocomplir un vœu qu'elle aurait fait durant
une maladie du Prince Impérial, Ce dernier
l’accompagnerait.
Ce qui précède est cependantcontredit par |

use autre version, qui attribue un motif
purement politique au voyage do l’Impératri-
ce.

 

—Les prisonniers fénions de Toronto ont
Teçu par l'entremise des Sœurs de la Provi-
dence les treate.cinq habits d’biver que le
Présidents Roberts leur à envoyés.

—Ona découvert aux Etats-Unvisle moyen
d'empêcher les gazomêtres de geler. On y
introduit une pinte de glycerine mélée d’eau.
Cotte quantité suffit pour les gazomêtres de
moyenne grandeur ; mais il faut l’augmenter
en proportion de l'intensité du froid.

La DETTE DE L'ETAT DE NEw-Yonk.—
La dette de l'Etat de New York est de 50
millions de piastres et non de 5 millions, comme
nous l'avons annoncé hier, co qui fait encore
30 millions de moins que la nôtre, malgré la
supériorité en 7ombre de s8 population.

ACCIDENT.—Un accident qui à failli avoir
des suites fatales est arrrivé samedi derniez.
M. Skelly, de la maison Tiffin, était parti
pour I'Assomption avec sa dame et un jeune
enfant de cing mois. En passant vis-a-vis le
village de St Paul l’Hermite, la Blace céda.
Le cheval et la voiture s’enfoncérent dans
l’eau dont la profondeur est d'environ cinq
pieds à cet endroit, M. Skelly s’élança hors
dela voiture et réussit avec beaucoup de
peine à sauver du péril sa dame et son enfant.
Quant au chevalil s’est noyé.

 

8

G
» Mes affaires ouont administrées

wolale de * James P. Clark & Cle.**

—Il ne faut pas oublier le concert de la
Société St. Patrice qui aura lieu demain soir
dans la Salle du Marché Bonsecours. Il y
aura danse après le concert. Le prix d’entréo ;
nest que de 25 cents. Tout est préparée de
façon à donnerla plus grando satisfaction.

eeemeenen 5 =

 

BULLETIN FINANCIER,

New-York, 8 jan—Or ouvert a 1344-—,

25h et vondu à 25 d'escompte. Arseut ache--
té à 4} d'escompte ct vendu à 4.

CANFIELL DorwIN ET Cir.

—-- ————p> —frnmmmmsnu dm ce 22 ;

. . |
VERBUM SAP.—Vous &lcs particulièrement

invité d'aller rendro visite au “Cosmopolitan’
et d’y gouter lea pâtés aux moutons et aux

i huitres qu'on trouve toujours duns cet élablis-
sement, ils ne peuvent &tre surpassés, [n-
viren 600 de ces pâtés sont vendus journelle-
ment. , i
22 dée 1m—43

. ——>"-=== ee = |
ACOMMERCE. |

Montreal, 8 jun |
Ce matin lo froid ost assez vif et il y @ uppa-;

renco de beuu temps :
Murché Lourd Peu ou point d'affaires. Prix

nominaux. ;
Fleur par qrt de 196 Ibs.—Supérieure extra no:

minale, 8.00 ; Extra S7.60 nominale, Fancy non-
unle, 7.80 a 7.40; Superfine de blé du Canada.
6.87 à 6.90 ; fortes euperfines de blé du Cnnn
du, (prix «xceptionels), 6 95et plus; Superfine
do blé de l’ouest 7.00 a 7.15 ; Supertine des mar-
ques de la cité, 7.00 à 7.16 ; SuperfineNo. 2,10"
minale ; belle nominale ; moycune nowminsle 3 re-!
coupes, nominale ; fleur en poche, 2,80 a 3.45 par
1 Oulbs, selon In qualité.

Farine d’avoine par qut de 200 Ibs— #6.00. |
Blé par mts de 60 lbs.—!L-Canadn de prin

temps du nom unl à 1.50 i
Pois par 60 1bs-—-Une vente en chars à 35c, éga

à 80c par Golbs.
Orge pur 53 Ibs—Nominale de 50 à 580
Maïs par 56 lbs—nucunes Vente importautes

depuis la fermeture hier—55 et 60
Alcalis par 100 lbs—Potasse ière qualité, 570

 

‘l'oute- qualité inférieure, 5 35 à 645. Perlusse nominale Brunswick élus grâce à l'arbitraire et à
de 7.35 à 7,40.

=—---_-_—-_=="

MARCIE AUX BESTIAUN
 

Montréal, 8 jau. 1866.
Marché a la hausse et peu alimeute.

Bœuf, 1ère qualité..….……...... ..5600 @ 7.00
“  2oet3equalité..…..…....... 4.00 4.00

Vaches à lait..…...... s+…vseucies 31.00 40.00
**  OXtRA. Les ous sre0ccca0000 40.00 70.00

Veaux, Ire qualite .............. 6.00 10.00
** Zequealité. 0.0.0... 3.00 5.00
** Bequalité...….….....……....... 2.0" 3.00

Moutona, Lère quanlité............ 5. 7.00
ss Zème qualité.......…...…. 6.40

Agneaux, lère qualité........... 4.00
se 2éme qualité. . 3.00

Coclions, 1ère qualité... 8.00
2ème qualité 6.00

 

MARCHE DE NEW-YURK.

New-York 7 jan
Coton—Tranquille. 35 à 35} middling uplands.
Fleur—Recattes 1871 qrte. marché tranquille et

10.66 pour Fleur superfine de l'Etat, 10.50 à
11.0 pour extra do ; 11.20 à 12,00 pour choisie
do; 8.30 à 10.25 pour superfine de "Ouest;
9.004 11.11 pour commune i moycune extra de
l'Ouest ; et 11,75 à 13.50 pour choisie do

Fleur de Seigle— Plus ferme. Ventes 150 6.25
à 7.60.
Blé—Reçu aveun, marché de 3à5c meil-

leur, ventes 560.0 its de 2.13 à 242. nouveau de
Chicago et de Mil, 2.90 à 3.00 ambre de l’Etat.

Seigle — Reçu aucun, en bonue demande ot
ferme, ventes 18900 mts de l’Ousat 1.08 à 1.10
Orge—Reçu aucun, marché lourd.
Blé-d'Inde—Reçu 16776 mts, marché ouvert

environ 2c meilleur, pis fermé lourd et à la
baisze, vente 196000 mts, 914c à 94 inférieur, 95
à 966 mêlé de l'Ouest pour exportation, en cir-
culation, 961 à 97c do en magasin.

Avoine-reçu 1200 mts marché le plus bus.
ventes 31G00 mts, 68 à 654e de Chicago et de Mil

ee 

 

Prix courant en détail du Mar
ché Bonsecours.

Revisés avec soin pour L’UNION NAT
NALE par M. F. BEsoir, Assistant

Clerc du Marché

Montréal, 8 jan
8

  

  

 

d d
Fleur de la campagne yw gtl.. 19 3 @ 19 G
Péchen par boites,....... … 0 0 @200 ©
Farine d’avoine do .. 11 3 12 0
Blé-d’inie....…............. 10 0 10 &
Pois # minot..…..….…........ 6 0 56
Org do de 60 ibs(nouv). 2 6 30
Avoine do de 40®s....... 1 10 20
Barrazin..….…..…......... 2 9 8 0
Graine delin......…..... .… 7 6 80
Graine de mil # miuot..….…..…. 8 6 90
Dinde vieux  couple...... . 8 0 9 0

do jeune do ....... h 0 70
Oies do ....... 6 0 70
Canards do so... 3 6 4 0
do eauvagesdo ...... . 3 6 3 0

Volaille do ....... 2 6 30
Poulets do... 1 8 29
Pigeons...........….…..... . 0 10 1 0
Tourtes ¢ douznine...o.... 0 0 vo
Perdrix ÿ# couple..........…. 8 6 4 0
Lièvres do ......…..….. 1 0 1 3
Morue ¥ Rs... ...…..…... 0 8B 4
Beurre frais # Ds........…... 1 3 1 6

do 8alé do .......... 09 10
Féves canadiennes  minot.. 0 0 0 0
Patates ÿ# pocho...........…. 4 Ù 4 6
Cochons morts 100 Ms...., 32 6 87 6
Suore d'érable # Bs........ 0 3 0 6
Sirop do galon..... 0 © 00
Miel # D8.....0000000. 0 7 09
Œufs frais § dousain : 0 1 €
Orange ¥ bofte............ 0 0 00
 

 

A SOCIETE DE CONS-
truction Mutuelle de Montréal tient ses

séances les vendredis soirs seulement à lu Salle de
Tompérance de la Division Howard. En payant
60 cents par semaine à la cociété vous pouvez
devenir acquéreur d'une propriésé de $2,000. En
payant & Is société, pen
payer à votre propriétaire, le loyer de la maison
que vous habitez, vous pouvez en devenir
l’acquéreur. Les prêts de la société se font au
moyen du scrutin. On a besoin de quelques
membres de plus jour compléter lo nombre qui est
limité par acte du parlement. On peut se procurer
gratis des copies des règlements en anglais et en
ferançà's du secrétaire, au buresu No. 42 rue
Notre Dame, ou ou Salles ci-dessus mentionnées.

ALBERT J, ALLINGHAM,
Secrétaire.

8 jau—1m—57
 

OL E.— La personne qui
retiont illégalement un Chien de chasse,

poil long, fond blanc tnché de roux, sera punie
suivant la rigueur de la loi, si elle ne le remet en
liberté immédiatement, ’

E. H. DOUCET,
rue Craig 485.

8 jan—64—15

AVIS DE SOCIETÉ.

J’, co jour, ler Janvier 1867, prisen société
MN. James Leishman et James Brown. A l'avs.

sous le raison
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Vèm Edition.
UN MYSTÈRE EXPLIQUÉ.

 

 

 

Le résultat de la dernière élection générale
du Nouveau Brunswick a toujours été un
mystère pour le peuple du Canada,

Personne n'a pu s'expliquer un revirement
d'opinion si soudain et opéré sans l'ombre d'un

Aux avant-dernières élections, le Nouveau
Brunswick avait protesté contre la confédéra-
tion, et avait envoyé dans sa Législature
une forte majorité appayant lo ministère
hostile à ce projet.

Cette nouvelle fut accuciliic avec joie en
Canada par tous les canadiens francais qui
ont encorc du cœur ct du patriotisme.
Le projet de Québec se trouvait ainsi

ajourné indéfiniment par l’opposition do la
principale province maritime.

Mais malheureusement nous comptions sans
l’astuce de l’agent du Bureau Colonial,
Ce dernier insulta ses ministres dens son

inconstitutionnel,
Ceux-ci protestèrent et n'eurcnt d’autre

alternative qne d'offrir leur démission
Le gouverneur, qui n’uvait pas d’autre but

dans la pensée, l’accepta immédiatement, ct!
il fit cheix de nouveaux aviscurs favorables à
la confédération.
Ce coup d'Etat, comme on le voit, diffère

peu de celui oxécuté on Canada en 1858 par
l’autre agent du Bureau colonial, Sir Edmund
{ead.
Quand l'Angleterre voudra faire triompher

sa politique dans les colonies, elle y réussira
toujours, en dépit do toutes les protestations
du peuple.

Les gouverneurs sont là pour veiller exclu-
sivement à ses intérêts ct ils trouveront tou-
jours parmi les colons as:ez de traîtres pour
accomplir leurs desseins.

Pour revenir aux ministres du Nouveau.

| l'intrigue, ils se trouvèrent de suite en face
. d'une majorité hostile, qui représentait véri-
{tablement l'opiinon publique, puisque les
| élections venaient d’avoir lieu.  Cependant ils
obtinrent la faveur d’une dissolution du!
Parlemeent ct un appel au peuple.

Jusque là, il n’y avait rien d’arlarmant. Le
"peuple s’était déjà prononcé, et rien ne pou-
vait nous inspirer aucun doute sur sa  stabili- |
té. !

Quelle ne fut pas cependant, la surprise gé-
| nérale à la nouvelle du résultat que nous con-
naissons déjà,

Il o été dit que l’on avait vaineu le parti
opposé à la confédération en pratiquant la‘

  
Aujourd'hui on explique autrement cette vic-

toire étonnante.
C’est un correspondant du Lloy's London

Nürospaper, journal important et dont la cir-
culation est tris grande, quise charge de cette
explication.

‘ Les élections du Nouveau Brunswick,dit
il, ont été gagnées par le parti confédéré pen-
dant que les féniens étaient sur la frontière.
“C'est en se servant déloyalement ru nom do

la reine et de menaces, que l'Angleterre nous
retirerait sa protection si le peuple ne voulait
pas accepter la confédération, que l’on est

Nous voulons bien croire que cette version

que la corruption a contribué autant, si
plus, à Ja victoire des fédéraux.

Il ne faut pas perdre de vue, en sus, que ces

non

daires comme causes de succès.

est évidemment le Gouverneur, qui à intrigué
ct rojoté arbitrairement des ministres respon-
sables, qui avaient la confiance du peuple, et
qui a organisé les traitres en mettant dans
leurs mains le pouvoir et ses ressources de
tous genres pour assurer le triomphe de la
politique anglaise

Tl est important de ne pas laisser passer
ces faits sansles faire ressortir. Ce sont au-
tant d'enseigne ments pour nous et autant de
preuves que lerégime colonial nous est très
désavantageux.

Joserit BoucHaRD.

AYARESSTRESS

NECROLOGIE.

En cette ville le 7 janvier courant, après une
maladie soufferte aveo unc parfaite resigaation, a
I'dge de 62 nns 5 mois 30 jours, dame Marie
Louite Grenier, épouse de Joseph Augustin
Labadie écuier N. P. Elle posaéd:it toutes les
qualités qui cons'ituent la bonne épouse et la
bonne mère de famille. Sa vie entière fut consa-

erée aux coins, affection ct dévouement pour son
époux et sa famille; elle sut parfaitement s'attirer
l’estime de tous ceux qui Is coonaissaient—aussi
elle est profondément et sincérement regrettée.

Les funérailles auront liou. jeudi 10 du courant.
Lo convoi funébre partira desa demeure No 22
petite rue St Jacques à 84 heures a. m. pour se

rendre à l’église paroissiale, et do là au lieu de

la sépulture:

Les parents et amis sont respectucusement
invités d’y assister.

 

 

   EEETETETEEEE   
Monsieur

Je me permets de vous féliciter sur la per-
fection de votre composition intitulée “ Royal
Italien Bitters. Je l'ai ordonné à plusieurs
de mes malades qui avaient bosoin de toni-
ques pour relever leurs forces et ils n’ont eu
qu'à s’en louer.
Du reste cette préparation n'étant unique-

ment composée que de Substances Stimulantes,
Amères,et toniques possède toutes les qualités
qui constitueut uno boisson hygiénique et
tonique par excellence. Por les Stimulants
et les amers qu’elle contient, elle agit directe-
ment sur l'estomac et le tube digestif, en
réveillant l’énergio des fonctions digestives, et
en rendant les digestions plus faciles et plus
complètes,

Par les toniques et surtout par le fer qui
entrent duns sa composition, elle agit sur tout
l’organisme,les tissus prennent une consistance
plus marquée, un développement plus complet,
une énergie fonciionnelle plus régulière ; le
sang devient plus riche en globules, les
forces sont plus grandes,le système musculaire
plus puissant, le système nerveux plus calme.

Cette boisson qui est atomachique en même
temps que tonique, est non seuloment utile
aux personnes bien portantes, afin do faciliter
leur gigestion ; mais encore elle peut être
employée avec succès dans une multitude de

» qui sont sous la dépeudance immé-

   

corruption sur une immense échelle, | SITUATION

\

venu à bout de tromper l'opinion publique. ” |;

est véridique ; mais il est plus que probable,

deux moyens d'élection n’ont été que secon- -y q
00

Le vrai coupable dans toute cette affaire

 

dyspepsie, entéralgie, anémie. chlorose, leu-
corrhée, convalescence, enfin dans toutes celles
où l'organisme profondémentdébilité a besoin
de toniques pour relever ses forces, et fortifier
ses organes. ,

Cette composition par as clarté,ss limpidité,
son goût suave et agréable, et surtout par sa
tonicité mérite d'attirer l'atention du public
et doit ôlre considérée comme infinimont su-
périoure a toutes les préparations du même-
Zenro qui ont été composées jusqu'à ce jour,

Vouilez agréer Monsieur l'expression de
mes sentiments distingués

A. SousLactoIX

Docteur médecin et chriurgien français delu
faculté de Paris, Buchelier &s-lettres,Bachelier
es-sciences physiquos,

rue Notre Dame, no. 192

Montréal Is 20 décembre 1866.

à Monsiëun GIANELLI

 

Ou peut s60 procurer ce célèbre tonique
chez Messieurs Nelson, Laviolette & Giraldi,
ct Picault & fils 74 et 78 rue Notre-Dame.

24 déc.—1 mn
 

Pour les grands ct petits, c'est utile
à savoir. Iln’ya qu’un seul moyen
de conserver les montres : les bien fair
réparer. Mais parqui? C’est facile à
trouver. Chez G. T. DORION & Cie.
105 Grande rue St. Laurent. 349--2in

Pour notre troisiéme édition

voir la troisième page.
 

 

Avis aux Abonnés.

Nous avons attendu jusqu’à
présent un grand nombre de nos
abonnés retardataires. Il n’aurait
pas été raisonnable de les pour-
suivre en automne lorque les
voies de communication sont
fort incommodes. Aujourd’hui,
cette considération n’a plus de
raison d’être, et nous donnons
avis à qui de droit que nous
allons commencer les poursuites
sous le plus court délai.
an

   

 

QARTESDE Vi@;7,
CARTES DS TOUTES QUALITÉS

imprimées avec

DESTYPESD'UN GOUTEXQUIN
Aux Bureaux DR L'UNION NATIONALE.

Les commenles soat respectueueement sollicitées

Monitéal 17 Déc.
 

SALLE DES ARTISANS.
—

LUNDI SOIR, LE 7 JANVIER.

POUR UNE SEMAINE SEULEMENT,

Exhibition monstre

de

WESTON & CIE.,

Se composant des vues des plus célèbres villes
do l’Amérique, d'Angleterre, France, Allemagne,
Russie, Espagne, Italie, Suisse, Egypte et Chine.

Aussi, Statues magnifiques,—Vues diverses et
Pnyenges, cxhibés au moyen du Stereopticon
Monstre et de la Lumière—Lrummond,—Speotacle
le plus superbe qui nit jamais été mis sous les
yeux d’un auditoire,et quin été ncclamé par le
Clergé, la Presse et le Publio de toutes les
principales villes Evropéennes et Américaines.

LE DR. FRANKLIN CLEMENT.

Lectureur populeire et Récitateur éméritée de
Ballades,

fera l'historique des divers tableaux, et récitora
aussi des ballades populaires,

 

 

No manquez pas d’aller voir ce spectacle, la
plus grande merveille da siécle !

 

Plus amples détails dans des programmes.
Cartes d'ontrée, 25 cts. Biéges réservés 50 cts,
Portes ouvertes à T h. ; un commenc ra a 8 b,
11 y aura une représentati-n samedi après midi

à 3 heures.
5 jun 82—juo
 

ACTE DES INSOLVABLES DE 1864
 

Dans l'affaire de

JOHN MACKAY,
De Montréal, C. E., Marchand

INSOLVABLE
Les créanciers du dit Insolvable sont pur le
présent notiliés qu'il à fait cession de ses biens et
effets, en vertu de l’acto ci-dessus, à moi, syndic
soussigné, et ils sont requis ds me fournir, scus
deux mois de cette date, leurs réclamations apé-
cifiant les garanties qu’ils possèdent, avec les
 ma

G T. DORION $ CIE.
 

 

DEMANDREE.

Un jeune homme, marié, ayant eu plusieurs
années d’expérience comme TENEUR DE LIVRES

| dans une des B-nques de cette ville, et jouvant
fournir d’excellentes recommerdations désirorait
iobtenir une situation dans quelquos Maisons de
| Commerce en gros, ou dans un Bureau, soit
comme TENEUR DE LIVRES, COPI3TE ou

* TRADUCTEUR.
!  B'adresser soit par lettre à H, Boîte 827 ou
personnellement au bureau de ee journal.

8 jan juo—67

(GLACIARUM GUILBAULT.

 

 

 

La premièro grande Fête Costumée, aura lieu
jeudi, le 10 courant. On esta faire de grands
‘préparatifs pour l’occasion., Une bande de
premiore olusse sera la, Souscripleurs admis.
Oa ne permettra a persouns d’aller sur la Glace

| excepté en Costcmée.
Portes ouvertes de 7 à 11 heures. Entrée sur

la glace, à 8 heures précises. Prix d'entrée,
125 cents,

J. F. GUILBAULT.
K37Ayez vos bille ta.
8 jan—3f—57
 

Province duCanada,

à?

uuu DE CIRCUIT.
District de Montréal. No. 1390,

Robt. Evans et al, Demandeurs.
vs

A. M. Hart, Défendeur.
En vertu d’un writ Venditioni Ezponas il sera

vendu par autorité de justice au domicile du
Défendeur, No. 40 ruo Durocher, en la c'té de
Montréal, jeudi, le dix-eeptième jour de janvier
courant, à dix heures de Vavant-midi, tous ses
ueubles et effets do ménage, consistant en tapis,
chaises, etc., vente pour argent comptant.

8 jan T. A. MARTIN, HCS.

PANSIERE & POITRAS
—

Couvreurs, Plombeurs et

Ferblantiers
No. 212 GRANDE RUE ST. LAURENT.

 

 

MM. Pansiere et Poitras garantissent les
ouvrages entrepris par eux, et ils apporteront
toujours le plus grande déligence dans leurs
contrats.

 

8 jan 3m—67

Province du Canada, COUR SUPERIEURE.
District de Montréal. No. 629.

Dans l’instance

Le Maire, les Rochevins et les citoyens de la oité
de Montrénl, Requérants en expropriation sur
la rue Anderson et

Joledinh H. Dorwin, ds cité de Montréal
Ecuier, Propriétaire.

Avis public est par le présent donné que les
requérants ont déposé au Greffe de cette Cour, le
gomme da :*ois cent vingt dollars et quatre-vingt
centins, prix .t compensation de l’immeuble
Acquis par eux par voie d'expropriation forcée, et
suivant le statut 27e et 280 Victoria, chapitre 60
et dont la description est comme suit savoir
‘Une pièce de terre sans bâtisse, bornée ‘a
nord-ouest par la propriété de Robort Weir, at
sud-est pr la propriété de ls succession Cunning
ham, et au nord est partie par Ia propriéte
d’Alexander Wurd et partie par ls propriété Li
Robert Weir et au sui-ouest par le reste de la
propriété de J. H, Dorwin,”
Et il n été ordonné que par un avis à étre in-

8éré deux fois par semaine pendant trois semaines
consécutives dans deux papiers-nouvelles de octto
cité de Montréal, l’un en Anglais et l'autre en
Français, toutes personnes ayant droit de former
opposition sur tels deniers fussent appelées et no-
tihées et elles sont par les présentes appellées et
notifives d'avoir à le faire par écrit au Greffs de
la dite Cour, dane les six jours qui suivront Is
dernièro insertion du présent avis, pour étre pro-
cédesur ioelles, suivantle loi.
Bureau du Prothonotaire, ¢
Montréal, 9 nov. 1886. $

HUBERT, PAPINEAU & HONEY, P.C.S.

HENDERY §&CIE.
°

ORFEPRES EN OR ET EN ARGENT.

BIJOUTIERS, KETC, ETC.

Out an assortiment nouveau convenatle pour

la présente saison, OF
‘

 
 

58 GRANDE RUE-ST. JACQUES.
(Volsin de ebes Messrs. Dawsus, Bros. ) iste des vices dans la nutrition, tolles que

 z Irs

Manvfecture: No. 590 RUE CRAIG
2)'dee=Im

 

pièces justifioatices à l’appui de ces réslamations.
JOHN WHYTE,

Syndic efliciel.
- 4 jan—2s

PERDU.

A VEILLE DE NOEL, à In Messe de Minuit,
dans l’Eg'ise des Jésuites, un Ghupolet de

perles monté en argent et garnie d’une Médnille

et d'une petite croix en argent, et ren‘ermé dans
une boîte (forme d’œuf) brune eculptée. Un
révompenscra libéralement quiconque lo rappor
tera aux Bureaux de l'Union Nutionule.

28 déc. juo—47
 

AZAR.—-Les Dames du cou-
vent de St. Laurent ouviiront un bazar

le 7 Janvier prochain et le continueront les doux
jours suivants. Elles espèrent en la libéralité du
public et des dames en particulier pour assurer le
succes de leur œuvre. Le bazar se terminera par
une séance scadémigne donnée par élèves du
pensionat. Le prix d'entrée pour cette séunce sora
de 26 cents.

7 dee —j 9 jan
 

Banque d'Epargne do la Cité et
du District de Montréal.

AVIS.
Certe Institution dinnera CINQ PAR CENT

par année sur los dépôts, à compter du premier
Janvier 1367.

 

Par ordre du Bureau

E. J. BARBEAU,
4 jan--jne Caissier.

 

AGASIN DE CERCUEILS,
(Vieux dépôt) No. 116 Grande Rue

St. Juoyues, Montréal, voisin de la salle de 1'[us-
titut des Artisans. Je auie le seu! fabricant en
Cunada de Cerceuils métalliques. Papitres de
bureau à vendre. Toute espèce d'ouvrages faite
à ordre. RICHARD SBALE. 4 jan—2m
 _

SITUATION DEMANDÉE.

 

Un je1no homme pouvant fsurnie de bounss
rect mmadations désirerait se placer soit comms
commis, storeman ou pour charroyer le pain.

S'adresser au No. 560 Rue 8t. Laurent.
4 jan—la

ON A BESOIN.

De bons talllours pour faire des pantalons,
vestes et surtouts.

M. BhoRER,S'adresser à
No. 538 rue 8t. Paul,

 

 

4 jan—B1—1

Province du Uanada COUR SUPERIEURE.
Districtde Montréal No. 529,

Dansl'intance
Le Maire, les Echevins et les citoyens de ls eité

de Montréal,  Requérants en espropriation sur
is rue Anderson et

John Featherstone, de la oité de Montréal,
gentithommeo, Proprietaire.
Avis public est par le présent donns que les

requérante ont déposé au Greffe ds cette Cour, la
somme du cent toixente douze dollars et soixante
cinq centins, priz et compensation de l’immeuble
acquis par eux par voie d‘expropristion forcée,
et suivant le statut 27e et 286 Victoris, chapitre
60, et dont ia description est comme suit, savoir :
* Une pièce de terre sañs bâtiss°s, boraés eu
nord-ouest par ls propriété d'Alexendre Ward,
au sud-est par ls propriété de Ja succession
Cunningham et au nord-ouest par le reste de la
propriété de John Featherstone.** .

tile été ordonné que par un avis à être ia-
séré deux fois par semaine pendant trois semaines
conséoutives dans deux papiers-nouvelles de cette
cite de Montreal, l’an en Augleis et l’autre en
Français, toutes personnes ayant droit de former
opposition s-r tels deniers fussent appelées et
notifiées et elles sont par les présentes app :16e9 et
uotifiées d’avoir à ln faire par éorit au Greffe de
la dite Cour, dans les six jours qui suivront la
dernière insertion du présent avis, pour être
rocédé sur icelles, suivant le loi.
reau du Prothonotaire,

Montréal, 9 nov. 1846,
HUBERT, PAPINEAU & HONEY, P.O.S.

JEL A VENDRE.---S’adresser
su No. 164, rue St. Charles Borromée,
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TELEGRAPHIE GENERALE.

NUUVELLES EUROPÉENNES,

Par le Câble.

Constantinople, 7 Jan.—Des nouvelles of.
fioielles de Cancie annoncentque l'insurrection
est entièrement reprimée et qu’il n’existo plus
d'opposition armée, excepté quelques fuyards
refugiés dans les montagnes.

Toulon, 7 Jan.—Tousles transports, qui
doivent ramener cn France le corps expéditi-
onnaire du Mexique sont partis.

Lis sont escortés d’une flotte de vaisseaux
blindés, qui les protégeraient dans le cas où
ils soraieut attaqués par quelques vaisseaux
armés que l'on croit être en lu possession du
gouvernement do Juarez.

Berlin, T Jan.—Le dernior lambeau de la
Pologne, qui vient d’être incorporéu à la l’rus-
se, éteint à jamais la nationalité polonaise.

NOUVELLES AMÉRICAINES.

New-York, 8 Jan.—Le Herald a reçu de
Vera-Cruz une correspondance annonçant
que Muxunilieo a été poursuivi do près par
des guérillus. Ceux-ci n'avaient quo deux
houres de marche derrière lui.
Ou parle de défection dans les rangs des

libéraux. Plusieurs chefs juuristes seraient
passés duns le camp d’Ortega.

     PENT

FUNERAILLES DE MDME
  are

DAVID
 

 

Les funérailles de Madame David ont cu
lieu, bicr matin, à l’Æglise Paroissiale, au
milieu d'un concours donsidérable. Les sym-
pathies les plus vives n’ont pas manqué à M.
l’Echevin David dans le malheur quil’a frappé
si soudainement,
Le convoi funèbre offrait unspectacle impo-

gaut, Toutes les closses y étaient largement
représentées : chacune d'elles avait saisi avec
empressement l’occasion de manifester à M,
David son estime et son respect.
La Corporution était représentée par Son

Honneur le Maire, la plus grande partie du
Conseil-de-Ville, et les employés des prinsi.
paux départements. Un détachement censi-
dérable d hommes de police sous le comtsar-
dement de M. l’enton et des autres officiers
escortait le char funéraire. | :

Nous devous remarquer ici que la Corpora
tion a leuu <es bureaux fermés hier, en
témoignage de respect et de reconunissance
covers M. David Elle n'a rien épargné
pour démontrer an public qu'elle sait apprécier
l’énergio et l'activté de M. David et les
services signalés qu’il rend à la ville depuis
plusieurs années.

Les porteurs dupoële étaient M. l'échevm
Rolland, M. le conseiller St. Charles et MM.
Bellemare, Paré, Glackmayer ot T'essier.
La levée du corps fut faite par M. le

chanoine Plamoudon etle service fut chanté
par le Révd, M. Outin. On voyuit daus lo
chœur plusieurs membres du clergé, parmi |
lesquels se trouvaient MM. Aubry et l'elinelle
du séminaire de Ste. Thérèse, MM, Campion,
Lenoir et Sentenne de l’église St Jacques.

Tout le moude n été touché dusort de cetts,
jeune femme ravie à l’uffection de sa fanille
au moment où clle commençait à goûter ces
satisfactions «1 précieuses à une mère de
fumillo et à jouir de l'attachement de ceux
auxquels elle avast drodigué tant de soins et
d'amour, Si les rympatines publiques pou-
vaient être un adoucissement au chagrin d’un
homme placé dans de si tristes circonstances,
M. David n'aurait pu en souhaiter de plus
sincères, ni de plus honorables.—(Communi-
qué )

EETUTC

G. T.DORION $& Cik.

AVIS SPECIAUX.

SA REPUTATION EST-ELLE ETABLIE?
Vous avez droit de faire c-tte question. Vous
avez pon-rculenient ce droit, mais c’est certaine-
ment votre devr‘r à l’égard de votre famille et de
vous-même d; agir nîinsi, L’Elexir Végétal
balsamique de Jowus n été dopuis plus de 32 ans
18 medec* iveracile. Le Linituent du Vermout
ue Hemiy nu gsgné du terrain dans lu faveur pu-
blique depuis les tv dernières nncées et 1 Odous
allunterice à reçu l'approbation sans réserve
es principaux dentistes de Montréal.
21 dec ‘

 

Im—40

HOLERA.— Le Pain Killer!
végétal de Perzy Davis guérit sûrement

cette maladie.
Le liévd. Jomes G. Boomer dit : Je me suis servi

du Puin Killer avec un grand succès dans des cas :
de choléra chez des eufants, de maux d’intestins,
de In Bronobite, 1hnmes, enroncments, etc, ct je
prende plaisir à le resomman ler comme un pré|
vieux remède po ©les familles.

29 nov 1m
Denny Lane, Vt., 7 Jan. 1861.

J'ai fait usnge ce Pilules Anti-Dyapeptiques ct
Toniques du Dr. Lolby, peudunt pres de 2 ans, ct
’ai toujour éprouvé les mômos elfots salutaires
aus en argmenter la dose. Jo sais hourcux de
8 recommander à In faveur du public.

PORTUS BAXTER, M.C.

 

29 nov—jm

{aura lieu à!n Salle Bonsecours Mardisoir, le 15
; du courant.

de charité.

20 cts.

NOUVELLES ANNONCES.

THEATRE ROYAL.

Les Officiers de la Garnison donneront une

REPRESENTATION PUBLIQUE

MERCREDI LE 9 JANVIER 1867

* THE FIR3T NIGHT"

Du Frangais ; ¢ La Débutante.”

“ THE UNFINISHED GENTLEMAN.”

 

 

Cartes d'entrée :—50 cts, 25 cts, 10 cts. Loges
privées, $1.00

7 jan 8f
 

PROVINCE DU OANADA
District de Montréal

No. 529

Le Maire, les Eckerins et les citoyens de la cité
de Montréal, Requérunts en expropristion sur
la rue Andereoa et

Anne Morris, veuve de feu William Cunningham
Owen McGarvey, meublier, de Montréal, et James
Clarke, commerçant, de Montréul en leur qualité
d'Exécuteurs du testamont du dit feu William
Cunnivgham, Réclamants,

COUR
} SUPÉRIEURE.

dans l'instance

Avis public est par le présent donné que les
requérants ont déposé au Ureffe de cette Cour, la
somme de six cent vingt dollars et cing centina,
prix et compensation de l’immeuvle acquis par
eux par voie d’expropriation forcée, et svivant le
statut 27c et 25e Victoria, chapitre 60, et dont la
description est comme euit, savoir : ‘* Un morceau
de terre avec une remise en bois dessus érigée,
Lorué au côté nord ouest par ln propriété de J.
II, Dorwin, du côté sud-est par ln rue Anderson,
au nord-est, partie pac la propriété de James
Simpson, partic par In propriété de John Feather-
stone, et partie par ln propriété d’Aloxander
Wand, ct au sud-oucst par lo restunt ds la
propriété de In suece:sioa Cunninghan.”

Etil a été ocdonné que pur un avis à être in-
séré deur fois par semuine pendanttrois semaines
conséoutives dans deux papiers-nouvelles de cotte
cité de Montréal, l’un en Anglais et l’autre en
Françuis, toutes persunues ayaut droit de former
opposition sur tela deniers f'usseut appelées ct
notifiéea et clles sont par les présent:s appelées
et notifiées d'avoir à le faire par écrit au Greffs
de la dite Cour, dans les six jours qui auivront ln
dernière insertion du présent avis, pour étre
procédé eur icellles, suivant la loi.

Bureau du Piotonotuire, }
Montséal, 6 jan. 1867.

HUBERT, PAPINEAU & HONEY, P.C 8.

AGASIN A LOUER.—Ce
] magasin de première classe, No 455
rue St. Paul, (voisin de MM. Jchu Pratt & Cie.)
On le l'uera pour une ou plusieurs anuées à
partic du ler mai prochain, à des conditions
libéral:s.
On donnerait possession immélinte à un locs-

taire convenable et qui louernit pour plusieurs
nnnées, runs demander de puiement d'ici an ter
mai.

 

S'adreseer à
E. ATWATER & CIE.

Rue St Nicolas.
33—2fps

N GRAND Concert Prome-
nade, sous les auspices de lu Société

Bicnveillante des Artisans Protestants Unis,

T jan

Cartes d'entrée : 25 cta.
Pour détails vir programmes,
7 jan—j15j

SOCIETE ST. PATRICE.—
Concert Promenade Annuel au Marché

Bonsrcours, mercredi, le 9 janvier 1%G7—Le
Jrro:loit do la soirée sern consacrée à des œuvres

Aprés le concert, on enlévers les
siéges pour danser. Les programmes s:ront

VIS.—Les affaires de la
société qui existait ci-devant sous les

poms et raison de Magnan & Archambault,
seront réglées MM. Girard & Frère, qui ont
seulsle droit de percevoir les argente dus à la
susdite société.
81 déo—sf=50 GIRARD & FRERE.

SALLE DE QUILLES.

M. Isaac Durocher, ci-devant du Ooamopolitain
et du Terrapin, a le plaisir d'annoncer à ses
nombreux amis et au public de Montréal qu'il a
loué la belle et large Salle de Quilles jusqu’à
présent ocoupée par M. Harry MoVittie et situde
sur la rue Notre-Dame, à trois portes à l’ouest du
Terrapin. Cette Salle, quo l’on admet être une
des plus confortables, des mieux mérées et des

 

nouvelles allées, avec joux de quilles neufs.
Le comptoir sera toujours approvisionné des

meilleurs vins, liqueurs, champagnes, &c, Saud-
wiches, pâtés au mouton, &c.
Le propriétaire espère, par sa longue expé-

rienee daus deux des plus céôlebres maisons de co
genre an Canada, satisfuire mémo les plus diffi-
ciles. En même temps, il a l'espoir que par son
sttention ¢t en conrtoisie, il s’nttirera le patro-
nage da ses nombreux amis et du public en
général. :

isn 1m—-51

VENDRE A BON murché,
au Magasin du Soussigné,

2 Caisses de Bottes en Cuoutchouc longues No. 2
your Dames. .

2 « Bottes en Drap et Onoutchouc.
2 “ Fil à trois brins, Nos. 85 ct AU.

10 te Feux-cole brevetés de Gray.
è i Mitaines en Kid non doublées.
2 fe Mitaines ot Gants noirs.
1 1" Cravates oa soie et (n tricot pour

Messiours,
20 Bulles de poches en toile,~pour grains et

farines.
Aussi, Battings, Etoffes à doublure, ct une

Caisse de Bijouterio ascortie,—en or et 14 R
THOMAS A. HAINES,

456 ruo St, Paul.

ISPENSAIRE DE LA CITE.

PRÉSENTS DE NOEL ET DU JOUR DE L'AN

3 jan—51—1Im
 

 

Fleurs canadionnes séchées ct m'scs on Cadres
en grande variété. Oes fleurs peuvent sc conserver
leur couleur pondant des anuées.

AUSSI:

Un assortiment complet de Bouquets Iin'uor-
telles, etc., etc, eto.

NELSON, LAVIOLETTE & GIRALDI

N ASSORTIMENT complet
Q’articles de fantaisio Ecossais et de |

 

Toilette.

NELSON, LAVIOLETTE & GIRALDI.

IROPS EN GRANDEvariété
À vendre au Gallon ou à la bouteille

NELSON, LAVIOLETTE & GIRALDI,
252 rue Notre-Dame.

 

18 dée—1l an—39

JELEUR ! FLEUR! FLEUR!
A Vendra

Fleur de blé choisi, !
«pour patisserie XXX

“ famille
Graham

Mis en eucs (expressement pour l’usage des fu-
milles) de trois grandeurs dillérentes, contenant
la moitié, le quart ct le buitiène d’un baril.

PARKYN & BRODIE, Meuniers,
Bureau: Coin des rues Craig et Bleury,

10 des —Im

Ferronneries ! Ferronneries

   
MAISON | ublids gous pen de jours. Les Dames tiendront

ln tab.cs de rufrnichissements. Certes d'outré. !
P, OMBARA, i

Becrélaire-Trosorier. |

KEARNEY & FRERES

4et 6 RUE DOILARD,

Plombiers, Poscurs d'appareils au
Gaz et à la Vapeur,

FERBLANTIERS, FTC.
Tous ordres promptenient exécutés.

5 nuv--3m

5jan—j9j 52

ES Soussignés prennentla li-
berté d'informer les citoyens de Mont-

real et le public en général que leurs arrange -
ments pour wn manufacture do la

Bière de Gingembre, Eau de Pullna,
Limonnde (angl sise) Eau de Vichy,
Sodu wuter (duuble force) Enu dé Putnsse
Sudn water (force simp €) Amers Toniques
Soda water (au citron)  Amers de Quiuine.
Enu de Selsz Sulzepercille
Eau de Lythia Nectac d'hiver

Nestar d'été,
qu’ils garantissent supérieurs à n’imaorte quels
breuvages ou l'aux importés ou manufacturés on
Amérique.
Tous ordres I«issés nu No. 80 Grands Rue St.

Jucques, ou à leur fabrique à Hochelaga, seront
remplis avec promptitude,

SWALES, BROWN & CIE,
Mnnufacturiers de la Biere de Gingambsre ae

Belfast. 26 dec—im

(\NQUETE SUR L’ADMINIS-
tration du Bureau d’Enrégietrement de

la Divivision d'Enrégistrement de Montréal

 

 

Toute personne désireuse de témoigner ou de
donner des informations relatives à une Enquête
qui se finit wniutenant par moi dans l'ndministza -
tion du Bureau suadit, est requise de venir le 

RENEZ le Pain Killer, (l'ue-
Douleurs) contra le Choléra, les Maux

d'lutestine, les Clouse, les Briilures, les Coupures,
Ancienne Douleurs, Détoraes, Enflure des Jointuz #8
Mal de Dents, Douleur dans le Visnge, Névralyie
tle Rheumatisme, Golures, P.naris, Mal de Gorge

Froids subits, Toux, ets. Servez-vous en dans les
cas ci-dessus. Nes propriétés comme remeéde do
amille a induit quelques personnes d’imiteret con-
trefuire le Pain Killer, à un grand succés,

Méfiez-vous des contrefuçons.
Vendu par tout tes Droguistes et Epicierr.

PRIX : 15 ors., 26 ors, HU Crs, PAR BOUT -ILLE

PERRY DAVIS & SON,
Manulaotuaiers et Propriétaires,

378 ruo St Paul,
Montréal, CO.

DISSOLUTION DE SOCIÉTÉ.

La société qui eaistait entre Masse et Renaud,
marcheuds, de St. Césaire ot Farnlhiam, est, de
we jour, dissouto de consontemont mutuel. M.
P. P. Masse,file est le seul autorisé de régler les
affaires de la dite société. on _42

° a-

 

fæire tous les jours, entre 10 heures da matin ot
3 heures de l'apres-midi, d’hui su 10 da courant.

. GEORGE FUTVOYE,

Commissaire.
En vertu du Chapitre 18 des Statuts Refondus

du Canada.
Burenn d’Enrégistrement,

Mentréal, 2 janvier 1867. st

 

ACTE DES INSOLVABLES DE 1864 5

Dans l’affaire de ANTOINE MAYER, do Mont-
réal, U.E., Entrepreneur, Insolvable,

Les crénnoiers de l’Insolvable sont notifiés de
s'asserubler à mou bureau,No. 17 rue St.Sacrement,
dans lo cité de Montiéul, lundi le 14e jour de
janvier 1807, à onze houres de l’avant midi, pour
l'examen public do I'Insolvable et le le réglement
de sea affaires en géneril. \

JOHN WHYTE,
Syndio Officiel.

28 déo 2547
 

ACTE DE FAILLITE DE 1864.

DANS L’AFFAIRE DE

EDWARD CLARKIN, do Montréal,

INSOLVABLE (GHANGEMENT--DE TARIF.
Le droitad valorem sur Cigares ayant été aboli,

le Boussigué offre cn vente une coneiguation
considéraglede Oigares importés directement de la
Havane à TRES BASPRIX

E, LYMAN NILLS,
i .. ..33.zue Bt, Frangols Xavier.
3 dbo—d3—80. - =
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Les orésnciers du suslit Insolvable sont notifiés
de s'assembler à mon bureau, No. 3 Batisses de
l’Union, - Kuo St. Frnuçois Xavier, dans ls cité
de-Montréal, mardi, le vingt-deuzième jour de
Janvier courant, à triis heures de l'aprés-midi,
pour l’exemen publir de l’Insolvable et la gestion 

SANGER EF FRERE,
«Vo. 281 ct 283, COIN DES RUES ST.

PAUL ET ST. GABRIEL
MM. SANCER Er FRERE sont heureux d'an-

} noncer à leurs patrons et au pubiic en général que
grâce à eur bieuveiliant encouragement, ils ont
pu augmenter considérablement leur founds de
commerce, et que, comme par le passé, MEX.
SIEURS LES MAKCHANDS LE LA CAMPAGNE
trouve: ont chez eux, outre un assortiment complet;
e: varié Je Ferronueries, des Peintures, Huiles,
Vitres, Vernis, Fer en Barre,etc., eto.
MESSIEURS LES OUVRIERS pourront aussi

sortes ds meilleures manufactures.
in Maison SANUER kr FRÈRE aura toujours

en mair:s pour les familles, des ustensiles de cui-
sine. coutollerie, nrgenterie électro-plaquée, ca-
barete, huiliers, etc, eto. ;—nusi—un assortiment
complet et vaié de poëles de cuisino à charbon et
à bois.

Les soussignés ont confiance que l’attention
scrupuleuse avec laquelle ils rempliront les com-
mandes’ dont on voudra bien les honorer, leur
méritera la continuation du géndreux encourage-
ment dont on a bien daigné les bonorer jusqu'ici.

SANCER ET FRERE
16 mai 1866 6m—211

MAISON LARIVEE
NO. 367—RUE ST. JUSEPH —NO. 367
DEUXIEME PORTE DE LA RUE

LAMONTAGNE.
+ ATTENTION! ATTENTION!

M. NAPOLÉON LARIVÉE, tout en remér-
ciant ses nombreuses pratiques et le public en
general de l'encouragoment libéral qu’il a reçu
lepuis qu’il & ouve: taon établissementles informe
aussi qu’il vient de compléter son assortiment de
marchandises d’sutomne et d'hiver et qu’il est
prêt à les offrir à des prix trés réduits.
LA MAISON LARIVEE, étaut à proximité du

Marché -Ët. Antoine, offära un grand avantage
sux personues de là campagne qui désireront
avoir de bonnes Marchandises et à ss Prix.

Telles que : —

 

Coton jaune de 6d. à le. la verge
Coton Blane “ 6d. * 1a. +
Iudienne ‘ 6d. “ 1p. «
Mohair “ 0d. ‘ 183d, «
Alpaca . 10d. “ 266d, “
Cobourg noir et de couleur 9d. “ 18 6d. «
Fiannelle blanclieet rouge 1 8d ¢¢ 2s 6d. *
Winsey e 8d. ** 2s 6d, “
Couvertes en laine $3 à $71a paire
.Ecbape en laine, Mérinos Erancais de toutes les

couleurs, ainsi qu'une grande quantité de Tweed,
Doeskin, Whitney, Beaver et Drap de Pilot,ets.,
eto., otc.

Avis aux pratiques de venir visiter cot établis-
sement et vous y trouverez de grands avantuges.
349 j—1 jan,

ENRY H. GEDDES, Collec-
teur Général et Agent de Biens fonds.

—Prend la liberté d'informer les marchande de
Montréal et les commergantu en génaral qu’il con-
tinue de faire lui-même la COLLECTION
LES COMPTES,et que tout en employant les
moyens d'effectuer le remboursement prompt et
eutisf..isant des oréanoes, il apportera le conrtoisie
nécessaire vis-à-vis de ceux qui seront appelés à
fuire droit à ses réclamations. 11 s’occupera aussi
delouer et de vendre d 9 résidences ou des biens
fonds, et trausigers aveo lo plus grand soin toutes
autres afiaires qu’on voudra bien lui confier.

. Mo. 5, rue de la Commune,
(Vis-à-visde le Bâtisse de lAssurance Royale)
7 dec—1 mm Moutréa!8

N DEMANDE immédiate-
ment un jeune homme de 18 à 20 ans

syant l'expérience d’une couple d’sunées dans le
commerce de marchandises sèches et pouvant

 

  de ces auires en géuéral,
‘ T. S. BROWN,

SyzdieOfficiel,fa5 jante

plus commodes de In oilé, comprend quatre|

:taines de personnes ont recouvré In snnté et

so procurer à leurs Magasins, des outils de toutes

Pd

i
r

er

VENTE A L'ENCAN.

Par L. DEVANY.

AVIS.
Le Soussigné informe lo public en zénéral

qu’ayant terminé ses VENTES POUR LES
FÊTES, il commencera scs

VENTES DU SOIR
REGULIERES, CE SOIR (Voudredi) 4 janvier
auxquell s il vendra toutes sortes de MARUHAN-
DISKS pour clove des consiguations.
Vento chaque soir 3 SEPT heures.

L. DEV&NY,

Encauteur.

OUVEL EXPRESS DE LA
CITE, C. LARIN, 70 Grande Rue

St. Jacques, Moutréul.—M. C. LARIN u toujours
à la fisposition du publio den grinds Waggons
couverts et ouverts pour trins, ortor lex Meubles,

Pianos, ete, — Bagages transportés aux lmtenux
et chemindo fer. Ordres promptement remplis.

ler déc tm

M:iS0N ÉONSECOLAS.

No. 69 Rue Notre-Dame,
ENSEIGNE BukU, BLANC & ROUGE,

Premier MAGASIN passé la Rus Bon:coours
en allant au faubourg Quetce.

NARCISSE MARIEN
Olive cn vente son fon ls de March ndise 6 rèches

bien assortivs pour DAMES et MiSaleUKS nu
dessous lu prix prix coûtant, Uo fonds de Mar-
chandise- vaut $65,000 el ge compose

5 0 piece. 8 d’indicnne du ls. pour vendre 91. et
104. ZuU pièces de Coton blanc cle T4 4 et Ltd pour
Gd. 500 pièces de Coton jrune de 74 pour vendre
Gd. 100 pièces do de 1ud pour 74d. 1 Lot de Fiu-
uclle Cureautee pour Is. L Lui de Grise unis pour
10d. 1 Autre Lot d’Indienne pour Gi,
Toute personne qui nchetern du drup ou Gtofle

pour Manteaux aura le taitlsgo gratis.
On fait qu’un seul prix,
313 —j 1 jun

5 jan
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> jen UNE

EGRASD REMEDE FRANCAIS CONTRE[
DEBILITE GENSKALE—Le 16mède du 1.

Fabien Ve Lnpivrre pourles malndies secrètes «at
préparé suivant la prescription du Dr. F, Le Lu-

    prerse, médecin en chef de l'hôpital du Nord ou |
Lariboissière de l’aris, «t employées nvec uni
grand succès pendant les qualoize dernières an |
nees dans In pratique particuhere des médecins ‘
les plus émineuts de France. Cent un remède
sûr et souverain coutre les muladics 8 créten ct
toutes autres en résultant, Ce remede ne coutient
pus de mercure ui auocn autre ingrédi ut et
eon emploi n'offre nuçun dunger. Lcs cen-

 

la forces et ont été enuvées d’une fin prémn-'
turée par l’usuge de ce cHièbre remède. Prix:
$1 le paquet ou Ÿ paquets pour #5. kn échange:
de tout Ordre Privé envoyé aux adresses ci-des-
sous avec St isclus on recevra par le retour de la
“malle où par exprès, Un p.quet hertétiquement |
eacheté. A vendre par tous les drogaist:s res- |
pectablus et par J.A, Harte, 590 ue Notre Dawe, |
R. Birks, Nelson, lavioletie «t Giraldi, Devins & |
Boltou, De. Ficauit & tits, Ur. Globensky & Fils. ‘
344 —1 av.

PENSION. !
PLUSIEURS CHAMBRES au premier duns une ,

nouvelle maison sur ln rue Latour, No. 15 et;
plusieurs autres chambres à coucher pour mes-
s'eurs, Les grande appurtements sunt convenabies
pour familles.

S’adresser à

 

MAD. WILSON
* No 15 rue Latour.

28 ms1 1866 In—219

 

{ADEAUX !! CADEAUX! !
de Nuel et du Nouvel an,

E. E. BEAUDRY
À l'honneur d'offrir ses jlus sincères remerei-

ments à vues pratiques de lu ville et de In came
pague jour Is conlisnve et lo patrounge qu’ils ort |
bim vyula lui accorder jusqu'à ce jour, ct suisit
cette occasion jour lemr an oncer qu’il vient de
B’ussocier à Nr JB. R. Dufresn - et que les alli-
res sc contivucront comme pur le passe sous lin
noms do Beaudry & i. uficsue. |

BEAUDRY & DUFRESNE
Regoivent maintenant leur assortiment complet

de Bijouterics, Argenteries, et un grand choix
d’articles de fanumsio de F briques françaecs;
Brunzes, Oruements de Cheminésect Salons, ob-
jets de Toilette,

11 deo 83—Im

PRESENTS pour les Fétes.—
C. HEARN, Opticien, 242, Rue No-

tre Dame, attire l’attentiou eur son magnifiquo
assurtiment de

Lanterncs Magiques, Mi-roscopes, Télescopes,
Stéréoscopes ct Vucs, Lunettes Marines ct d’Upé-
re, eto., etc.,

Lunettes et Lorgnons, on or, argent et noier
montées avec les meilleurs’ verres biésilliens, où
les meilleuis verres en orietal, et s’uduptauté
toutes les vues,
EF" On louedes lenternes magiques.
10 nov—ifps la

IENNENT D'ETRE reçues,
un Assortiment complet et considérable

 

 

de

Verres de Lampes à ool allongé ct à base évaséo*
do do do do ovale,
Acss1 :—Une collection de Magnifiques Fleurs

et Fruits en cire.
Aussi :—Les patrons les plus nouveaux de

VERKERIE COULEE et TAÏLLÉR,comprenant:
~Tumblers, Vertes à Viu, Goblets, Carafca,
Plutceux, Bouteilles & Marinades,

“ Magnifiques Vuses en Verre de Bohéme.”?

Venez ot vous screz accueillis «vec bonhet re
E, WKIGHT & CLE,,

49: Rue St, Paul.18 deo—83

JPHILLIPS & CIE.
COURTIERS. i

Coin des ruesSt. Facrement ¢t 8t. Nicholas
165 dee —m

MARGIL & LANGTOT
AVOCATS,

 

  
 

| Votre « clesieonguent mexicain Musmug, ful gueriv

 

AGUA DE MAGNOLIA.
Article délicieux pour la toilette. Supérieur

n’importe quelle eau de Cologne, pourla figure
le corps, pour donner à le peau de ls fraicheur
de In eouplesse, pour dissiper l'inflamation, pour
parfumer lo linge, pour lo mal de tte, otc. Il est
fubriqué avec lo eplondide Mag olin du Sud, et
ss popularité est sans exemple. C'est le favori des
trices et des cantatrices d’opéra. A vendre par
‘ous les détailleurs, à $1 ls grande * 1 ville, ot
par DEMAS BARNES ot Cie., Now Yorkt\gonts
en gros.
Faux des Sourcss de Saratoga, d vendr

par tous les drogu:stos.

** C’est 'article I" Pour sdr I? Solon Shingle
disnit d'eux : qu'il s’en trouvait toujours bien. S'il
ss sentait la tête pesante le matin, 11 prenait des
Amers des Plantations ; si Je soir il était aconblé,
il ÿ avait encore revours ; s'il était anns appétit,
faible, Innguissant où morose,il prenait des Amers
des Pinutations, 66 jiumais elles n’ont failli de lo
relever complètement

Il est peu de personnes qui exigernient une meil- |
leure autorité ; unis comme il eu est qui le pour-
raient, nous sou vettous les témoiguuges suivaula:
«+ * * Je vous dois leaucoup, our ju cTois

fermement que les Amers des Pluniutions m'ont
sauvé la vie.

« REV. W.H. WAGONER, Madrid, N. Y.*
8 8% J'hi grandément soutfort de la

dyspersie, ot j'ui été ovligé d'ubundonuer In pré-
digestion. * * * Les Amora des Plantations
m'ont guéri.
REY J, A MILLWOOD, Cité de New York.”
ow J'uvais pordu tout appétit—j'étais

tellement Cible ot éneive, que jo pouvais « peiue
marcher ; j'avais ane repugasnue conplèto de la
sucieté, “ * * Les Awers des Piautations
m'out tout-a-fuit guori. ,

JAMES HEIMINWAY, St- Louis, Mo.”
#08 * * Les Amers des Plantations mont

guéri d'un dérangement du hiv et des orgates
uritiires, dunt je soutf.nis dopuis dos annees. ll:
agissent cumine un charme,

U. CG. MUUKE, 254 Broadway, NY."
Man. U. M. LEVUE, directri.o de l'Ecole

*“ Union Iume,”> pourles enfauts «to soldats, dit :
qu’elles les à aduutisires aux enfants mulistes €;
iuvalides coulics à sus soins, avec le plus heureux
succès.” Nous avons te qu plus de IUV tam:8 de
pureits certilients, minis 11 n'ost pus d'annonce qui
vatile les appreciations Hatteuses que fait lo publio
à projus d'une butine divgue. Notre fu. tans ans
que notre répatation sont en jot. La nlite sing

que le caracters dicvé du Cus Ainers st ‘uns revoun
diqués zous n'importe quelles circoustances Déja
ils 8e gout populurisé dus toutes los villes,villages,
prroisses et wittneaux du monde civilisé. ve vils
contietscieurs Ossayaut l’impussible pour imiter
uctre siganture, ut grèce nu fuit qu’un bon article

ne peut ze vendre a aussi bon marchs qu'un meé-
chant, ces contrefacteurs ont réuss à vendre à

des particuliers qui s'occupent fort peu de la
qualite de cu qu'ils vendent. Soyez sur vos gardes.
l’aites attention que nutro sou privé se Lrouve
sur le bouchon. b. 11. DAARIS et Cre., New York

Eaux dus Sources dv Saratoga, a voudre pur
Lous tes diogulstes.

PLUS D'UN MILLION DE PIASTRES

D'ECONOMISES.

Messieurs :—‘ J'avais un negro valant $1,200
qui prie da froid pur une boessure qu'il avait a in
jniube, ct ae me gga rien pemlant un an. J wvais
en vain fait usage de tous les romedes connus
enfin j'employui l’Ongueut Moxicum Mustang, et
mon uegre fut parfaitement gueri.”’

J. L. LUWNING.
Mont;somery, Ain , 17 juin 1859
** Je prouds plaisie à recommander l’Vu guent

Mexicain Muztang, comme un aiticle précieux et
fodispencuble pour lea foulures, pluies, Cginti-
guures cu varicés des chevœux. Nos empivyes s’en
suut servi pour les brûtures, egçalignuree, pluies,
rhiumausme, ete, et tous s'uccordent a dire qu’il
guérit mmerveilleusement.””

Jo Wo HEWITT,
Chef à In Compaguie d'Exprès Américnine do

Webs, Fargo ou Haraden
“ L'hiver deter, en patinant, mu fille se don-

na une entorse i la cheville du pied, qui grâce à

complètement au bout d'une 8 maine.
Gloucester, siuss., Ir Avut (565d. ED, SEELY.

C’est un fut sdmis que l'ongueat Mesicatu
Mustang opère plus de cures, dans un plus «court
espace du temps, que nun porte quel nutie remède.
Les fuuilles, les garçous d’ecurie cl les planteure

devraieut toujuuss en voir sous lu mn. C'est
certiunement un remede où ob prompt. Le véri-
table urucle en enveoppe dns des étiquettes en
taille-duuce, portant La sign dure de GW, West.
brook, Chimiste, ot sur le dessus Uestampille pri ée
dey Etats-Unis purticuliero un DeMas BaRsks xT
Cie.

Un a essayé do contrefaire cello vignette en cn
, fabricnut une u bon marche, su moyeu do lu litho-
grephie. J oyez y wepies?

Eaux des Sources do Saratoga, à vendre par
ous tes divguistes.

Quel est celui qui no prise pus la beauté ? et qui

purete de marbre et ce enchot distingué que nous
selnarquous chez les actrices et les bodes do la
ville? Ue nn ost plus un secrot. Elles 30 se.vent du
Baume Magnolin de Hagau, Son emploi con=tant
fait disjiunitre Le hâle, les boutons, ls rudeur do
pe peus, ue lu figure «t des mains, qu'elle reud
Bouplt, (runs arente, douce et ravissinte, lio
dillere Jd un grand no ubre do coswétiq aes, en co
gu’vlle ne contient rien Winjuricax pour la peau.
N'importe quel droguisie vous o fru venir, s’il
ne La pus ches lui, pour 59 cts. la buutrille

W. k lladaN, Teoy, N. Y., Clumiste.

ELAS BARNES ob Jia, Ag>1t3 91 Gros, N. Y
Baas 135 344333 Da Su "02050, 4 Cou drs ps

les dioguiates,

L’inimitablo préparation de Helm:treet pour
colorer les chevoux n’est pas une teinture, Toutes
les teiutures IN:twutit dos 80 composent de caus-
tique lunaire et detruisent plus ou muins la vita-
lite et In besute do lu chevelure. © est la compo-
sition originuire pour colorer les cheveux, et Ba
populuiité n grandi depuis plus de vingt ans. Il
rend aux cheveux gris leur couleur originaice par
l’absoption graduclle, accomplie de ln muniere la
plus remarquable. C'est aussi une magnifique
préparation pour les chuveux. Bout-ilies de deux
grundeurs—00 cents où 3 1—voudues pur tous les
détaillears. O. HEMSTHLET,Ohimiete.
Eaux dos Sources de Saratoga, & vendre par

tous les droguistes.

EXTRAIT DB GIXGEMBRE PUR DB LA JAMAIQUE
PAR LYoN,—puour indigestion, nausées, brâlewent
d'estommo, mmuux de tôte. cholera miorbus, dépé-
rissement, etc, chaque fuis qu’un stimulant es
requis. Le soin avec lequel il est préparé et son
entiere pureté le :end propre à lu Cuisine. À
vendre partout pour 50 cents la bouteille. Deman-
dez le pure Extrait do ‘‘ Lyon.” N’en prenez pas
d'autre.
Eanx dos Sources de Saratoga, d vendre par

tous Les drogusstes,

BARNES, HENRY ET OIE.,
Agents à Montréal pour tous les Médecines

ci-dessus énumérées.
11 juin 1866. h—la—8:
Les Messicurs du Clergé, les Directeurs et

Divectrices de muison d’&ducution ou de Charité,
les Fubriquos de l’aroisse, les Uonserls Munioi-

CPP

tome

R. R. R. -
ts REMEDSUNIVERSEL,

RADWAYS READY RaLIZF
(Soulagement prompt de Radway.)

 

. Il guérit instantanément les Douleurs

ET C'EST UN PRÉVENTIF POSITLk

cenT

Choléra Asiatique

La Fièvre Jauna,

La Potite V arois

lr AUTRES MaLamus Conracr tusks

Ses PROPP IBTES

Comme ANTI-SEPTIQUE,

DESINFECTAN'T,

AVN TEISPASMODIQUE.

VONTREARRITANT,

STIMULANT birrusie

RUBLEFACIENT,

NERVIN

ANODYNE,

SUDORIFIQUE,

FEBRIFUGE,

Il wa vas d’'égal dans lu Matic
Médicale *

SURET& CONTRE L 3 UAIL7L

Lest pag dépidéune, quelque subtile, mu
ligne où prompt qu'elle suit contre l'organisme

lanmin, qui puisse résister au Rudway's iendy
Relief, si ou Yemploio a temps. Si vous étos attue
qué du chuléra, ou do In diarrhi-e, prenez immé.
dintoment (sous Furie liquide) une bunue dose de
colle miédecino méléo à do l'enu, et luvez-vous
tcutos les parlies du corps avec le ftelio pure
Aussitat (ue vous wvez pris bn potion, vous vous
tentirez plus fort; celu vous purifiera ie sang,
#rréteru les progrès de l’indenastion, avreteriu
l’engorgement, vous roulugors des crampes, (es
spusues, vomissements et hnmeurs ; celle mods
‘ne vous récimulloru tout le systeme et ré;ralnri-
‘vale cireutation du gang: Uelqu.8 doses arré-
teront les évacuations morciles causées par le
cholera, Uhaque dose du Relief maguvntéra les
force. du mule te et nectralisers les oleawnts wag
lius C1, Chalera où nutres poisons ayant leur eye
dang Cestomme. 11 empociers in dusiutegration,
des parties aguenses du sung (14 principuie cause
de la prostration du systeme.)

Si les promurs symptômes du chuléen son
combaltus nvec le tteady ieliof, lo meiticmen.
tricnplicra ot le puliont sers guer,

Le Chuléracsi-il contagieux?
Les médecins ne ='.soordent pus sur cetl

question, Nolo opinion i tuto, o val que lu GUN-
FAUIUN LU UITOLt218.0 nu s’e tou qu'aux fæcie
ou ex rements des patients Los persunnss ‘qui von
dane des Cubinuls d’airs co où ont passe dey gho-
loriques vu qui couvher dans des Lite entaches
d'excremeuts de ces wWedes, PJ VENT CitiEN-
vis LA MALAVEE Pour voue gurder ge ce
danger, nrrosez avee le «6 DY ReLLLF to plau-
-ber ues cluuuibres do chuluriques vu Le linge ui
leur a eucvi § WIEOICZ usm copisadtinest 1"iat srio..r
ues prived, 10, Urlusires ul cimpreigues-cu auess
voue liuge. Uclu ueutralisers les vilets wusiins du
chuléin ou de toute autre maladie coulsgieuau
Porsoune ue devrait enteur duus un Cabitret

ne voudrait ÿ ajouter? Qu'est-ce qui donne cette |

d'AIJBUCE ÉLrAUGIE Biens svvir KVeC lus uno BIU-
FelLbi DIE READY BE.LF.

Commo Boisson

POUR

ÉAGILITÉX LA Di£té
LE RAUWAY'3 READY RELIEF, mêlé à du
l’eau, n°pus son egal au mundo. Sous voy sgours
Juvraicutl toujours va aver ung bodtsille sue eux.
ue chaugeutsnt d'uau, le diète, lo: Estigues du
voyage, ote, osussisanoul fesgaoaunoat te rola
clement des boysux, la disreaco, les voliques
etc Une Gucilleree à tu du KEAUY RELLEÉ dans
“Uu Verre d'e.su, VOUS BBUVors de Lou cels, ot vous
lu trouverez Un touique ssia et Un stomucbique
erecieux.

Pour usageogeneril

Chaque famille devrait avoir le READY RE

'LIEF chez soi. Dans toutas les m ladies subite
ou les accidouts, it dounura ua seulsgemoen im
médist. Il n’s pas son égal daus le moude pe

PREVENIR OU GUERIR

LA FIEVRE JAUNE,
LA FIEVRE DE NAVIRE,

LA ROUGEOLE,
RiEUMIATISNIE,

NÉVRALGIE,
MAUX DE TÊTE,

MAL DE DENTS

Rhumes de Cerveau, Rhumes de
Gorge, Enrouements, l’In-

fluenza, la Diptherie,

et le Uroupe,

PRIX : 25 GTSLA BOUTEILLE
N. B. — Denandes toujours le RADWAY'S

READY RELIEF, vu qu'il y à our marc'ié
plusieurs contrelaçous et imitations de =rende  peux, les Compagnies ue Bateiu à-Vapeur. le

Propriétaires de Fabtiques ou d'Usines,—et lo
publie yéuéralement sout Lumblrment priés d’s-
dresser leurs comwandes, suit par lettre ou autre
ment a LT. THOMPSON, No. 32 rue St. Gabrie
gui s’vinpressera de leur trunsmettre par le retour
de le 1unlle; lcs renseiguements demandée.
Une de ces pompes peut être vue dans nos bu

reuux

4 juillet 1866. 248
Quant eux annonces annuelles, nous appoite-

rozz toujours le plus grande libéralité vis-à-vis de
ceuxJub désirersient se sorvir de pos colonnes à
coi cffet.

sans pareil elles aunt l’œu-sre d'agents autestuis
notre service. Noyessuc vos  irdes, ot n'ashiu-

ws pad de HEVOY RKLLKF & wulas quo Péti)
suette ne porte le signature fuc simile de HAD
WAY ar Or.

À vendre par tous Les droguistes et marchand

JOHN RADWAY. M. D. et Cie.

618 ux 516, kun 3, Pav
doame
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—Que sont devenus mon père ct ses cou-
vives ? Ils ont disparu do la salle.
«Le muître de la maison leur a réservé

un petit salon, répondit Charles, ott ils sont
en train do s'amuser. Si Grice vous accords
une danse, soyez réservé aves elle; vous
pourriez vous repentir de faire autrement.
Woodward s’approcha de Grâce, de la

Mmêmo manière qu'il le voyait faire aux autres, |.
et, la saluant profondément:
—Miss Davoren me fera telle l’houneur

do danser avec moi ?
Elle était assiso ; mais à cetle invitation,

elle sc leva, la rougeur nu front, mais évi-
demmeut charmée de cotto attention.
—Jo lo veux bien, Monsieur, répondit-

elle ; mais je no suis pas digne de danser avec
un gentilhomme comme vous ?
—Vons mériteriez de danser avec un

prince, répliqua-t-il, en la conduisant à lu |
place désignée. Charmante miss, quel air
voulez-vous ?
—Oclui qui vous plaira.
—Très-bien ! Ménétrier, jouez-nous Kiss

say lady.
Le musicien obéit, et la danse commença.

Woodward ponsait bien gue, pour s¢ rendre
populaire, lo mieux était de ne point affecter
do supériorité sur les jeunes geus présents
durs la salle. + LI s'attacha done à imiter
autant qu'il le pou vait leur mavière de danser.
C'était bien rxisonner. Les jeunes gens,
flattés de ses effirts assez gauches pour
égaler leur agilité, l'applaudireut à grand
bruit: et grâces elle-même partagçuit le rire
général.
Woodward continua à sauter ct à tourner,

Jusqu'à ce que tous les spectateurs se fussent
pâmés de rite. Faisant alors ua dernier
tour au nulicu des applaudissements, il recon-
duisit gracieusement eu duuseuse ; et sc
faisant upposter do la liquer, il la présenta
lui-même à Grâce ct aux vosins. Après un
moment d'entretien avee la jeune fillo, il
récoimpeu-u largement le ménétrier, et se dis-

posait à quiter lu pluce pour rejoindre son
trère, quand deux femmes Paborderent : l'une
sembluit âgéo de trestecing ans, et l’autre!
pouvait passer pour veille. |
—Votru Honneur u0 s'en ira pas,

plus jeune, avant que je ne lui ait dit sa bonne
aventure.
—Assurémeut non, réponpirent plusieurs |

VOIX, nous sommes srs que le gentilhomme !
le voudra bien.
—Î! est commson

possède pas.
—Nofaites pus attention à elle, interrumpit

la vicille ; c'est tne trom peuse, ct elle ne vous
dira que co qu’elle suit devoir vous étre ugré-
able.  Montrez-moi volro main, à moi, et je
vous dirii lu verite,
—N'Ceoutez pus cette vicille sorcière,

Monsieur, clle rudote, et a oublié son propre
nom depuis six acs.
—Deu importe, dit Woodward, j'écouturai

ce que chacune de vous pourra me dire. Vous,
commencez.
En conséquence, il tr: ça Une croix sur sa

main avec une pièce d'argent. La devine-
resse se sit it l'examiner attantivement.
—Vous avez deux projets «n téte, et fous

deux 16ussiront, dit-elle, I
&s,—Mais, ma bonne femme, tout le monde.
pourrait m'en dire autant.
—Non, répliqua-t-clle avec Un ton d'ussu-

rauce.  Examincz votie propre cœur, el vous
trouvezez les deux objets qu’il à en vue. D'ail -
leurs, ajouta-t-cile, cn se peuchant à son’
oreille, je sais cu que c’est, ct je puis Vous,
aider dans l’un et dans l’autre. Quand vous
auraz besoin de auoi, demaudez Cutheriue
Collins. Sol Donnell, le docteur aux herbes,
est mon oncle. .

Woodward sourit, et fit un signe de (ète,
mais sans répondre.
—Maintenant, dit-il, wa Lonue

parlez à votre tour.
Lt il laissa toinber une seconde pièce d'ar-

gent dens sx main sèche et ridée.
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WirLLian CAnLETUN. |

(A continuer. )

 

 

ETUDE

I: A CTE oi
OONCER

LA FAILLITE 4884
DESIRE GIROUARD

Jolie brochure de cent et quelques pages grand
In-ootavo, contenant un commentaire du statut, le
texte méme do la lui, les ftègles de Pratique ot
Tarif dur le Procéduros de Faillite.ninsi qu’uue
table siphabetique de l’Ante.

PHRIX.....000.222 00000005 Cts

id Vendre

Au bureau de l'UNIO” NATIONALE, chez DAL
TON et les principsu: libraires de cette ville.

AVIS IMPORTANT AUX
HOMMES de PROFESSION & AUTRES

LA

PHONOGRAPHIE FRANCAISE
(ou l’art d’écrire aussi vite que l’on parle,)

Enscignéo par un phonographo qui a éte rappor-
teur cfficiel nu parlement canadien.

Le cours s'ouvrirn au mois de décembre ; on
ne prendra qu'un nombre limité d'élèves, en
surte que ceux qui désirent se prévaloir de cette
occasion pour apprendre ce système d’écriture si
émiuemmentutile et si généralement ignoré dans
notre pays, devront te hâter -d’en donner avis à
l’adresse oi-dezsous—les classes so tiendront le
£oir.— Un cours spécial sera ouvert paurles dames.
Le profe:scur est un howmme marié et pourrait au
besoin disposer d'une couple d'heures dans ln
journée pour enseigner son système dnus un col-
lége ou unc académie de pretuière classe.

S’adresser au bureau de “ l’Union Nationale ”
No.22, Rue St, Gabriel.

 

 

GRAINES

FLEURS DECHAMPS|
DE TARDINS,

De la dernière récolte et de In meilleure qua ité
16 quarts de Graines de Grand Trèfle du

 

 

 

GRANDE EXCITATI.)N.

AVANTAGES EXTRAORDINAIRES
OFFERTS PAR

DUPUIS & LABELLE,
A LA

MAISON JACQUES-UARTIER,

G6 et £8, Rue Nutre Dame, Montréal,
 

MM. DUPUIS & LABELLE, en roconnaissande
pour l’eucouragement libérsl qu’ils ont ruçujus-
qu’à ce jour, æccorderont pondant tout le mois de
Décembre les primes suivantes :

50 CENTINS en murchandiges à toute per-
sonne qui achéètera à deur établissement, pour un
wontant de cing i dix pinstrea ct
UNE PIASTRE uussi en marchandises, à

toute persounc qui achoétera pour un montint de
dix piastires et au-dessus, pour argent comptaut

Leur assortiment de marchnudises séches est
très congidérable et très varié On trouvera à
leur établissement :
Coton jaune, coton blane, Indienues, toiles,

mousseline de laine, casitaires à chemise, flanolles,
imitation de mouton, drap, tweed, casi wire, Beu-
ver, châles, écharpes, culleretce*, mautelets, ve-
lour:, soïeries, rubans, gants ct mituines eu kid.

Uni lot considérable de Tapis enlaine ct tapistry,
pour planchers et escaliers une grande variété de
Mérinos Français à très bon marché.

Des ‘Tnilleurs et des Modistes attichées a
l’étanlissemeut se chargent de lu confection de
toutes sortes d'habillemeuts.

Toutes log marshandises warqgudes cn chiffres.
1% UN SEUL I'RIX DEMANDE. oq

12 déc jmj—34

PLUNKET& BRADY,

 

Ingénicure, Arpenteurs et Sulliciteurs pour
obtenir des Brevets ( Pulent Rig't Sollicilors).

07 GRANDE RUE ST. JACQUES,

MONTREAL
18 déc 1 an—39
 

ALONDE gr DEMERS, Mar
chaodsl'ailieurs, No. 209, Lue Me

Gill.—Les soussignes out constumment cu maga
sin Danps, Eweedg, Uarles Faites et toutes autre
Marchandises d’Etapes, cic.

FONDS DE BANQUEROUTE
rendu à 30 pour cent

au dessous du prix coûtant.
MM. GIRARD & FRERE,

LEXSEIGNE DU PAVILLON ROUGE.
No. 210, RueNotre-Dame

PRES DE LA RUE ST. GABRIEL
Ont Fhonneur d’informer le public en géndra
qu'ils ont fait I'nequisitiondu Funds do Baugue-
toute de MA. Magoi.u et Archambault, & des con-
ditions qui leur permettent d'en disposer à des
prix qui défient toute compétition.— L'assortiv-ent
est des plus complets et des mieux choisis et ren-
ferme une variété d'étoiles pour In enison d'hiver
Le tout gcra vendu snns réservez on fein bien de
se hâter, si l'on veut pus munquer uno si belle
occasion d'écocomiscr considérablement.

Ces mnrtchandiscs sont en ventes « l’ancien
misgusin de MM, Girard & Frères,

NO. 210 RUE NOTRE-DAME,

ENSEIGNE DU PAVILLON ROUGE,
ET AU NO 115, RUE NUTRE-DAME,

ENSEIGNE DU PAVILLON BLEU,

| Magnsin ci-devant occupé par MM. Maguan et
Archambault.

Gutro cctte assortiment, MM. Girard & Frère
ont toujours en mains un choix de Marchandises
Sèches de première classe.

13 avril 1866—Ila

 PIE

LLEZ tous les jours au Res-
taurant Métropolitain, 238, Rue Notre

Dame et demandez un plat du célèbre CLAM
SHOIVDER prépare pur James Brown, le cui.
sinier bien connu Ses amis sont invités de lui
rendre vuite particulierementlesjours tasigres.

11 dee Im

1 NSTITUTION D’EDUCA,
TION PRIVEL et Académie d’éeriture

dv Professeur Long, 6u7 Rue Craig, — On apprend
faux pertounes dc tous les âges n écrire avec ai-
tance, facilité ct élégance. Il y à des apparte-
ments privés pour les dumes. On y ousvigne aux
jeunes gens, “d'une fuçon parfaits et pratique, la
tenue des livres, l’arithmétique,le culeul, Ia cor-
respoudance comumercinle, etc. cto, et on les met
en état d’entrer dans les affaires sous LE PLUS
COURT DELAI POSSIBLE. Le Prcfesseur peut
fournir les références les plus respeotables de
Montréal. Pour tout ce qui regarde les conditions,
la durée et Ice heures des cours, etc., s'adresser à
l’Institut,

16 nov

 

6m
 

 Haut-Canads.

BON MARCHE POUR ARGENT COMPTANT
M€ —AUSSE,—

Assortiment général do
Produits Obimiques, articles de Toilette, etc, éto
#7 PIGAULT ET Fits,
… Médecins, Chimistes et Pharmacieus,

Rue Notre-Däine,
* Coin de lu rue Bonsecours, ’

{MONTREAL§
avril 1668.gsBE  jpo-—-177

A Drogues, Modeoiues,:

cafe  vendre artout ’
soût 186) mob" 13157

EULE LIGNE DIRECTE
POUR LA FRANCE

Nouvelle liyne de steumers de Lre clusse

de la Compagnie Générale Z'runsatluntique entre
NEW YORK ET LE HAVRE

touchaut à Brest.
Pu Lis magnifiques steamers de cette

eile |isue favorito pour lo continent parti-
rout du quai n. 60, XORTHU RIVER comme cuit :

Nupoléon IIT, de New-York,.. samedi 8 sept.
Pereire, capt Duchesne. .......samedt 23 Bopt-
Ville do Yaris, capt Surmont,...samedi 6 oct.
Europe, capt Leruniro..........ssmedi ZA oct.
Nupoldon U[.. .. ...........8nmedi 8 nov.
Pericre ...….….…... ..….......#medi 17 nov.
Ville de Paris...............8medi | déc.
KurOp0....…..0.000.0000000..8uMedi 15 déc.

PRIX DU PASSAGE BN OR:
Premicre cabine... $135 | Seconde csbine... $80
Y compris lo vin de table p. l’uno et l'autre ctasse.
La 3de cabine d. ces stenuers ost égale à n’im-

porte quelle Ire onbine des vaisseaux qui laissent
co port. Les passagers qui out l’intention du dé-
barquor à Brest se.ont pourvus de coupons de che-
mins de fer moyeunaut $5 pour les promières ct
$3 pour les secondes.

Soins médicnux gratis
Des STEAMERS extra, allernsnt aves la ligne

de la malle, et 4 meillour marché que ceux do
cette ligne, ferout le voyage direct au lavre,

PIIX DU PASSAGE EN OR.

 

Première cabiue, y compris le vin 38»
Eutrepont, aves nourriture superieure 40
Pour plus amples détails s’adressor à

TT, W. QRIFFITIL & Cru, Ageuta,
Coin des rues St. Françoi Xavier

et St. Saciement,
Montréal.

WeXTINGYEBR.
POMPE A INCENDIE PORTATIVE

FONCTIONNANT D'ELLE-MEM=-

1 sept 18Gü-—l1a 299
  Les inventeurs de cette merveilleuse ponpo à
incendie, qui éteint le feu non au moyen de l’eau

| connue les pompes ordinaires, mis nvec du gaz
sarlonique, cat l'œuvre de deux savants français,
le Ur. Carlier et feu Monsieur Vignon, Comumau-
dunt du Genie lien de plus simple et de plus
prompt que cette pompe qui, une fois chergée de
gaz, peut rester Ces années ct sles années sans se
déranger et toujours prête à fonctionner. L’ap-
précintion qu’en n faite l’ALb3 Moiguo, chargé
par le GUUVERNEMENT FRANÇAIS de lui
faire un rapportoffisiel sur les qualités de certe
nouvede découverte, suflit à ello seule pourla re-
coinmander au public. Nous extrayons de ce rup-
poct le passage suivant ©

‘‘Lu poupe à inccudie du Dr. Curlier ct du
Commandant du Génie Vignon, à été cisnyde
devant moi et nombre de membres des Sociétéa
Ncientifiques et de In presse. On uvait entassé sur
le terrain de In Socivté d'Encouragement toute
espace de maticres eathunmabler dans un uppentis
construit à cet effet, et lorsque lo tout fut bien
sliumé, l’un des inventeurs, portant sur son dos
Pinppareil magique, ét-ignit le feu eu quelques
secondes au moyen d’un MÉLANGE D'EAU KT
DE GAZ CARBUNIQUE, lnncé aves uuc force
merveilleuse par l'instrument.”

L’lEmpetear fut tellement satisfait du rapport
de l’Abbé Moigno, que peu de temps après, le 12
nvût 1565, lo Moniteur Ojiciel coutenauit le décrô
d’état suivant :

““ À l’avenit, tout uaviro partaut du Havre
avco des émigranta, devra avoir à son Lord deux
»» Extiucteurs*.**

Cette pompe à nussi Été cszayée à Montréal dans
le mois d'Avril dernier, et les officiers du dépar-
lement du feu en ont fait les plus grauls éloges.
Lu presse de Montréal a auesi été ununime à
vanter les émiuentes qualités de cette belle ct
utile invention, appelée à rendre d’imwenscs ger-
vices à la société.
Chacun sait que dans un incen liv, l'eau caus

au Moins nutant de domwmages i une propriété
que le feu lui-même; l’Exticcteur toui en étei-
gnaut, lais:e intact tout ce qui n'a pas été attoint
par le feu,—avuntage dont chacun pourra appré
cier l’importance.

Si l’Extincteur est d'une immense utilité au
centre mec de lu ville, où le service des popes |
se ‘uit aves promptitude, on compreud qu’il est
indispensable peur les institutions et résidences
situées moins avantigement sous ce rapport, et
encore plus pour les villages et paroisses, où l’ur-
gauisation contre les incndies est sinon tout-u-
fuit nulle nu moins bien insuffisante dans la
plupart des cas.

Cee considérations, nous n'en avons aucun ‘
doute, auront le bon etfet d'engager

=

intéressés
à se prévaloir d'une iuvention à lu foi peu coû-
teuse,efficace et toujours prele au besoin.—Lc gaz
qui compose la churgo de j'Extincteur, n’a aacuu
ellet nuisible pour lu santé,—ctil n'ya nou plus
auoun danger d'explosion. A chaque acheteur, il
sera donné une circulaire contenast les instrue-
tions nécessaire pour se servir de la pompe
Nous donuons ci-dessous la liste des prix pour

les diverses grandeur de 1’Extincteur—avee le
prix de la churge de gaz carbonique correspon-

LISTE DLS PRIX.
Chargo

No. 1 Pour Etablissements peu con-
sidérables..….............325.00 §0.50

 

“2 do do do........ 3.00 0.75
“ 3 do Résidences, Bureaux,etc. 36.00 1.15
“* 8 do Théâtres, Vai:seauz, Mn-

gasins, Ctc..…........... 42.00 1.7
 

AUX GAPITALISTES.
À V3bus OÙ A LOBES,

HOUHMELAGA, à quelques pas de In Bar-
rière, DEUX JOLIS LUGEMENZS, avec

Jurdins. Loyer, £25. Les deux logements à ven-
dre pour £35U ; le terrnin à constitut et de gran-
deur requise.

Terrains et Batisses pres da Canal.
Un terrain faisant front sur les rues Commune

at Quecn, vis-à-vis le buesin des vapeurs du llaut-
Ounada, à l’entréo du Crnal.

Il ÿ à sur ce terrain une bâtisse de 40 x 150 pds.
à deux étages. dont le premier et la cave peuvent
être transfor.ués À peu de fraisen une glacière
considérablo, ot le second pout servir pour loge-
ment ou emmagasinage.
Ilya cn outre d’autres bâtisses qui peuvent

servir comme fonderio, distille=is dessicateur do
grains, et conlionnent les diverses machinos d’un
moulin à oafé. Le tout aves un privilége d’cau

canal
—DE PLUS—

A Hochelaga et Avenue Colborne,
Doux grands terrains bien adaptés pour y cons-

truire des CORDERIES, Ces terrains seront di-
visés de grandeurs royuizos.

 

Une place de chuix pour hotellier, marchand de
provisions evi» tres, sur lw Rue Commune,vis-a-vis
e quai &  ,apcurs Ucéaniques Oanndiens; coin
delay au Poit

A VENDRE.
Deux logements en pierre, tout noufs, et rap

portunt un loyer du £90U, à flocholaga, à quelques
arpents de la Barrière.

ne muison double, do première classe, en Lri-
ques, sur le chemin de Montréul à Lachino à quel-
ques pas de la Barrière St. Joseph.

 

Une terre de 112 urpents, svcc une maison,
grange etc, à Berthier, à une livue de 1’Eglise,
rivière Bayonne, et 4 I’interscotion des différents
chemins qui conduisent de Berthier aux paroisses
environnantes, c’est une excellonte plucede com-
mece.
Une bâtisso en pierre, située au coin des rues St

Gabriel ot Ste Thirdes,do51 x 48 plods ; c'est une
exccllente place pour: ureaux, étant
pus du Palais de.Justice. ' Hquelques

Terrains a vendre à constitut,
Duns 1s plupart des quartiers de ln ville, et à Ho-chelaga, Villago Sé. Jean-Baptiste, Avenue Col- borne, ot À plusieurs autres endroits, hors de In

’ H. ot E. LIONAIS, Agents
No. 80, Rue St ‘Gabriel.

13marg 14166

~

W A. CURRY
© Îgent de Brens-Fonds et Comptable
OENCE FOUR TEBRAINS ET MAISONS,
Prdts sur Propriétés Foncières,

Bureau :No. 64, Grande Rue St. Jacques.
. Lea capitalistes étrangers sont respectuensemont
invités do s'adresser à M. Curry.

 

25 juin 1866 + -242

NOUVEL ETABLISSEMENT
SANITAIRE.

OXIGENATION ATMOSPHERIQUE
ET

i BYDROTHERAPIE COMBINEES.
Voyez M. le Dr. GUERIN, 487 Rue Craig.

 

Lo nouv«nu ayatem de l'Oxigenation Atmosphé-
rique, maintenant brévete aux Etats-Unis, prend
chaque jour do l'extansion en Canada.
Combiné avco letraitemont Hydrothérapique, on

en obtient des résultats tout-à-fnit extraordinaires
Ce traitement est fondé sur la nature et In raison.
Plus de remèdes dont l’action ébraule quelquefvis
In constitution ct ast si inquiétante pour le malnde;
mnis cortitude de s0-1lngement, sinon toujours do
guérison radicale dans le nombre de cas ‘vu tous
les autres aystomesfœillissent, et particulièrement
duns ies maladies nerveuses, les Rhumatismes In-
flummatoires, chroniques ou goutteux,les fièvres
Intermattrntes, les lallummations des organes res-
piratuires et les Muludies particulières aux Fem-
mes.

L'établissement dirigé par M. lo Dr. Guérin eat
fourni de tous les appareils nécessaires pour 1rai-
ter les maludes avco tout le confurt possible.

Venez cl voyez par vous-mèmes
Consultations de 10 hrs. à mi-li, et de 2 à 4 hrs.

pus. à l’étublissement, Rue Creig, 42T, Ze porto
de la Rue St. Dominique. On pèut conaulter M.
lo Dr. Ouérin à sa résidence, G13 [tue Sto. Cathe-
rine, rux nutres heures de la journée.

19 juin 1804. 1n—3237

GbEBF LAUMINSTHATIOS
“LUSION NATIONAL

Moyen facilo pour tout le mond

de se procurer gratis une des

trois Editions de cette fouille.

SDIFION DIDTIDIENU À,
Cette édition (y coûte F5 par année) sera en:

voyée gratis à tout: personne qui nous transwettri
es noms de quatre abonnés nouveaux, payant six
mois où Uu nu d'avance. Si les so mines transmises
sout pour six mois d'abonnement seulement, la
persoune gui aura fourai les nows n'aura droit
qu’à six mois d'abonnement gratis ; si elles cou-
vrent un an d’abounem.nt, elle aura nécesssire-
muent druit à un un. Cette même édition sera œusei
envoyée gratis, aux 1uënies conditions, à quicon-
que ne pouvant trouver 4 abonnés à l’éJlition quo-
tiienue, en fournira G àl'édition de deux fois la
seuvine, où Ÿ à l'édition de 1 fois par semaine.

EDITION DU DEUX FOIS LA SEINE
Cette édition coûte 33 par année. Nous la

fournirons gratis à quiconque nous transmettra les
noms de 4 abonnés nouveaux à cette édition et
puyaut G mois ou unan d’avance.

SBITIGN DU UXE FOIS PAR NEMAIXE.
, Cette édition coûte 32 par année. Nous In four-

uirons gratis à quiconque nous transimettera les
nems de 5 abonués payant G mois où un an d'a-
vance.

 

9
4

 

 

Selon que les remises comptant seront pour un
an où six mois seulement, la personne qui les aura
procurées aura droit à G mois ou un an d'abonne-
mont gratis.

X7"Dans le cu8 où lea abonnements recueilli
écraient pour dulféreutes éditions, et qu'on serait
embarrass de préciser à quelle édition leur nom
bre donne droit, l’on n'aura qu'à nous écrire
À ce sujet ct nous nous empresserons de donner les
nacignements. requis

AVIS.
AUX

NONCIUIRS !

J OULANT mettre autant que possible nos
colounes d'annonces à la portée de toutes

les bourses, et encourager les hommes d'affaires
et nutres à profiter des avautages incontestnbles
que leur procure des annonces judicieusement oir
oulécs dans le public,—avantages dont nos com-
putriotes d’origiue britannique savent si bien pro-
titer, —nous uvous udopté un tarif devant lequel
les plus éconowes ne sauraient reculer. Nous vou-
lons amener nos compatriotes à suivre l’exemple
de la portion auglaise de notre population, qui, du
moment qu’elle & un besoin à satisfiire, que ce
soit sous forme de ** demnnde” où “ d'offre,’
empresse de consigner ce besoin donsles feuille

publiques. Grâce à ce moyen aussi suaple que peu
coûteux, un temps précieux n’est pas perdu en
recherches ct hésitations ; sans vous déplacer et
pour une somme iusigniliante, vous etes mis de
suite en relations avec des gens qui ont pu pren-
dro d’avanco vos propositions en considération,
les ayant lucs daus une annonce, et sont prépa-

res u conclure sans nuçun délai. Les gens qui ne
oroient point à la vertu des annonces, ne se sont
saus doute jumais donné le trouble de oaleuler la
valeur du temps qu'ils ont souvent perdu en pas
ot en démarches qu’ils auraient ju facilement
s'exempter cn se servant des mille voix do la
presse. D'ailleurs, nous avons trop fui en l’intol
ligeuce de nos lecteurs, pour croire qu’il faille leur
sxposer les avantages qu’il peuvent retirer do lu
cireulatiou d'annonces judicicäWsement préparées.

Voici notre turif nouveau pour 1856: Jusqu’à
présent, nous n’avons jamais accepté d'annonces
au-dessous de trente sous, inwis on verra que nous
avons modifié notro tarif sous cc rapport :

 

A
 

9 lignes (ou 6U mots) lère insertion... 124 Cts
Ln méme annonce ins Srée doux fois.... 20 Uts
Lu mème s “  unosemune. 5U Uts
12 lignes (ou 100 mots) en peut types,

lère insertion...........…........ 20 Cts
Ja mémo annonco inséréo deux fois... 47j Cts
ja mêéme une somsine, $ 1.00
<4 lignes (ou 200 mots) en petits types,

lère inscrtion.......….…........... 40 Cts.
4 lignes (ou 200 mots) en petits types,

D P0iB...0.s000c00c00ecvencssm0e  T6Ota.
- lignes (ou 200 mots) en petits types,

1 SCMBINC...0..0c00c0n0soucoc000 ŸL.TD
Jaus le ons où los annonces ci-dessus décrites

zquéreraient Un nombred insertions plus cousidé-
‘able que celui quo nous avons indiqué, los prix
demandés seront proportionnés à ceux que nous
uvons établis.
Nous ne suurions trop recuvmander aux inar-

chnnds et aux hommes d'affaires cn général do
profiter des avantages quoleur offre nus éditions

« deus fois ct d’une fvis In semaine. Elles sont
serv es régulièrement à une forte portion de notre
popuis tion rurale,—qui n’a pas toujoursle temps,
comme. * gait, de lire un journal parsissunt tous
les joura,—et par conséquent, toute annonco pu-
Lliéo daus ccs éditions purticulières ne saurait
wnnquer de béné'icior considérablement ceux qui
y ontrecours Nos conditions soront des plus libé-
rales
3A adresse oi-dessus l’on pourra se proou-

rer tous les renseignements nécessaires sur cetto
merveilleuse invention. Des pamphlots et circu-
laires contenant des instructions détaillées et pré-
cises sur lo fonctionnement de cette pompe, Seront
fournies i demande. .

LLE. Mary S. Burroughs a
A déuténagd do la rue Ste. Catherine

au No. 229 rne Bicury, plus haut que la rue Ste.
Catherine.
Muse. BURROUGHS profite do cette occasion

pour remercier ses amis et le publio pour l’encou -
ragementlibéral qu’ils lui ont déjà donné, et 0os-
orpant maintenant de plus graudes salles elle
peut prendre encore quelques élèves pour ses clas-
ses choisies de danse, du jour et du soir, Leçons
es sur lo gymuase, dessein, piano, hurpe o.

re. ’
Pour plus amples informations s'adresser à Mlle.

Burroughs, a ea résid les lundis, mardis,

 

sidence,

jeudis et vondredis, ontro 2 Leures ot 8hsares P.M.
11 dee Lim898 

] la Compagnie d'Assurance sur la Vie du Canada

ADRESSES_____
T ET C. C. DE LORIMIER|

AVOOATS. ’
41, Petit: Rue St. Jacques, 41,

MONTREAL.
T. C. De LORIMIER. ©. O. Dx LORIMIER.
7 septembre. | jno—805

 

ETABLIE EN 1847.

Bureau : No. 33, RUE ST. NICHOLAS, Montreal

Incorporée par un JAcle Spécial du Parlement
Provincial,

Dinecrsuns Fonsuarnes :
C. J. BRIDGES, Ecr., gérant du Grand Tron ,
JOHN OGILVY, Marchand,
ANDREW ALLAN. Ecr. (MM. II. & A. Allan.)

AVISEUBR-MEDICAUX :
DR. MALU—DR- RÉDDY.
 

Montant du onpitsl ot des fon le,
au-delà de...….…....…...........# ,700,000

Montant assuré..au-delà de... .44,400,000
Nombre actucl de polices ** ..…….….…….. 2,800
Revenu unnuet.... au-delà de.........$160,000
Réclainations payées pour mortalités de-
puis la naisanuce de la Compagnie ...$440,000

 

Cetie Compagnie a été spécialement formée
daus le but de douner aux sesurcurs en Cuuada
toute garantie, tous les avautages et facilités pos-
sibles que lu prudencect la libéralité peuvent sug-
gérer. Sr8 uvantages ont ôlé si hautement ap-
pr3cias, et qu’elle a transigé UN PLUS FOUT MON-
TANT D'AFFAIRES EN MATIERE D'ASSUBANCE EN
CANADA QU'AUCUNE COMPAGNIE DU MEME GENRE DU
MEME LIEU.

Les teres et conditions d’ussurance sont aussi
libéraux et aussi illimités que ceux d’autres
excellentes compagnies, et los taux, qui sout basés
sur le plus haut iutérét que 1'on pout obtenir dans
ce pays, ost plus bas que coux fixés dans les
burcaux anglais.

Les conditious des toux paur les diverses formes
d’assuranoo, et toutes les informations nécessaires
peuveut être obtenues à demande.

SIDEY ct CRAWFORD, agents.
22 sept 817—3m
 

Composition de Dwight contre
le cholera.—Quelques gouttos do cette
préparation prises à temps, seuveront le malade
invariablement. Chuque famille devrait eu avo
uue bouteille,

CAMPHORE RAFINÉ ANGAIS.-CILLO-
RIDE DE CHAUX,eu bouteillos,

jarres ot pots.
DEODdORISATEUR DE Bio.

À vendre par
R. 8. LATHAM,

Droguiste ot Chimiste, Montreal.

GRAINES ! GRAINES !! — Venant
d’être reçues de France et d'Allomagne :—Uu
choix magnifique de graines duo flours, toutes les
variétés de graines de jardin et de chemps, ga-
rauties bonnes et fraiches.

—AU8St,—
Uno variété de plantes en pots propres à garder

À la miuison ou à transplauter.
RS. LATHAM,

Droguiste

EPONGES! LEPONGES!! -- Vena
d’être reçnes une caisse de superbes éponges;tuss.
Serviettes Turques, Qunts Turques et Ceinture
Turques Poches pour éponges. Oasquetto ye,
bain. Say n Chinois flottaut pour bain ordinai,ç es
e mor

 

 

R. S. LATHAM
oin des rues Bleury et Craig, Mon

26 av il 1840. a-=

 

RIEUTORU & De TONNANCORU
MARCHANDS-TAILLEURS,

S'empresseut d'offrir leurs sincères remerciements
à leurs amis ot au public en général pour lo gé-
néreux cncouragement qu’ils leurs ont accordé, et
profitent de l’occasion pour leur annoncer qu’ils
ont transporté leur établissement nu

to. SG, Rue Notre-Dame
dan: le local ci-devant ccoupé par MM. Larue et

Cie., marobands-tailleurs,
QuecquEs PorTES A L’OUEST DE LA PHARMACIB

Du Dr. PiGauLT.

Commepar le pnssé, les soussignés r’efforceront
de mériter par leur attention et leur ponctualité
à remplir les commaules dont on voudra bien les
honorer, la contiountion du patronage du public
canadicn.

RIEUTORD & Do TONNANCOUR.
Les personnes endettées envers les Soussignés

sont requis de venir régler leurs comptes sous le
plus court délai, sans quoi ils seront forcés d’en
remettre la perception à leur avocat.

RIEUTORD & De TONNANOOUR.
22 mars—la 166
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Dalsamique Végétal
du Révd. N, H, DOWNS,

Ln meilleure, la plusessayée
la Jus sûre et la plus intisil
lible médecine qui existe
contre la toux. Il n éte
Lu première mélecine du
peuple depuis plus de 32
uns. Il est le
MODECIN DE FAMILLE

de milliers de famil
es.
Ayez-le toujours
en mains, carson
NE uit à

   

  
    

  

 

  

      

  

 

    

  
   

   
    

 

  

   

propos vous
sunvern plus
dune dou
leur et plu
dunepias.
tre.

Une
mala-
die q i
d rit de.
puis tren.
teansenfin
guéric :

Jo certifie
que ma femme
a €¢ pewlant
plusde trente nag
affizéod'unetuvæ

- assez péan: te quel.
que fois pour predu. -
re In Gèvre eth ‘pros-
tration. Amés avoir d
peu prée tout essayé,
un de mes amis m’engn-
goa & cssayer

UTlexieB Isa. iquede Bows
©t jo Vous assure que son sa
go a produit les meilleurs résul-

. tats Ello peut maînteuaat sor-
tir du la maison et s'occuper des
affaires du méunge, ce qu’elle n’a-
vail pas fait depuis des années.

“sans exception,

JUXATIAN SPRAGUE,

Duxbury, Vi..

 

Liniment du Vermont
EBINRY.
—

Nous désirons dé‘abusei +
public du l’iléo populaire ba,»
crronéu que le Liniment west

wunalotion. M sert à rs
Ken commo remôde i.:1é-
rieur qu’extérieur et des
centaiues de cas de cali.
que, choléra nor.
diarrhée etnutres cè-

    

   

  

  

   

  

  

       

   
  

 

    

  
    

  

  
   

  

 

   

sordres de Pestana:
vw guéris parson age,

420% attestent su get :-
SE cde valenedaa i.
a » les can Weir. .

misé avec fn.-
oY xp dou] he suis se:

NU contient plu.
ss d'ingrédients

<> dispendius .
qnueumre

a autre ré-
decine da
meme
Kemi.

Uwney u-
veo lemeil-
leur résultat.

« Votre Lint-
MNT DU VER-
MoNT mu guéri
d’un Rhwumatisme
que j'avais dans les
membres c* pour le
bon cict a:iques vous
pouvez croire que je
vous suis uËs reconnais-
sant.

T Quessin.’
 

La douteur était très gran-
de mais elle u disparu ca
quelques minutes par l’usage
du LisiMEsT.

WV. Gibson!

6 Je m'eu auis souvent servi pour
les maludies des boyanxet je ne me
rappelle pas qu’il ait failli une seule
fuis d'opérer la guérison.

W. Baupwin."”

ODOUS KAZL.

L'EMBELUISSIL àà
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Cette agréable puépra 0
pour les dents ne cont ~ La
d’ucide où autres man +
délétères. Ne vous Lo. €« €qu pasclivayer parle coal th
mandez "lves : 2

DES DENTS 8 Vous vu
pouvez proae cere.

> gree. Vous trocver 2
WwW que

Ty tre
Re GDOUS

9 S est la préparation
“5 Ww la plus wgréalit.
> cutie juror dae

ver Jes dents,

ESSAY 122

Je
ségaur.
Je 6.\
pous
KavnLus-
THRIUS
conte une
tenue pré-

station pour
settoyeret

zunserver les
dents.

JA. Bazix,
Dentiste.”

** Jai expérimenté
«analysé uvec soin
l'Opots IKCALLUNTE-
TON et j'ai trouvé qu’il \ S"e coutient rien de délé- eo‘@ pour lesdents. C’est ode?pour mui un plaisir de le 2°recommanderan public com. 9me ne excellente et sûre
préparation. cuC. W. Wens,

Dentiste.”

“Ayant examiné les ingrédients
9-1 composent l’Onous KALLUN-
SEL je le considère comme un
“1 article pour In conservation des
ert =t des gencives.

C. BREWSTER,
Chirurgien-Dentiste.*»

Les précieuses médecines ci-dessus sont à vendre“dass toutes les Pharmacies et les Magasins de lalowince du Haut et du Bas-Canada, et si aucunruechatddésire renouveler son a provisionnement,la‘a 4.°4 s’udresser aux ropriétaires
BARNES, NRY & CIE.

513 et 515, Rue St. Paul, Montréal, C.E.
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DIRECTIONS.
minegiasefu!tan oscatien requires.

Froperodatshe ELECTRO-NEDICAL
rent it. James Mirves,

theImmediate Je le Fecommandesglacèremontcom 2 ay
mo Jamoilleuro médecine pour la tou; “
catjamais 616 mise devant le public eeeee.o-——

D. CARREAU, ~
NOTAIRE PUBLIO,  
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